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ET FIN ANC IER DU SOIR 

~B mouvBmBnt de la colonns Varela'Les conv Ersations 

franco- britanniquEs 
La situation intErnB 

BBlgiqUE Est tenduE 

BD 

Pour réduire l a. "poch e" de 
Teruel -Monta.lba.n 

M. Hore-Belisha à Paris 
. Bru.xelie•, 25. A.A.- Le bloc cath Paris. 25, A. A. - M. Hore-Belisha, lique 0 1 -

ministre et A la Guerre d' Angleterrn, est . · c ge reuni en Congrès extra r 
arrivé en avion à Paris. Il "e•t rendu dmair~ r~'JJOus~a aujourd'hui à • 

Savoir 1nl11ager .~e.s forces de /acon à conser· 1 les lignes rlpublicaines en trois endroits et oc- immédiatement à l'amba~sadeur d'An- forte IDO.Joritê les projets finaoc11-
ver touj~urs en ~l.serve des effectifs importants, cupé notamment l'irnportante localité d'Aliaga, gleterre. Le soir, il a eu un premier du ~ouver:1eme_n_t, mais 011 croit q •rl 
pr~ts à 1nteri•tn1r 11u mo111ent décisi/, pour forcer au Sud Est de 1'1ontalban. Le premier mouvement contact avec ~{. Daladier au cours ce_lu.t-Cl l~s rnod1f11dra et que la cri a 
la uicloire, c'est l'art supr4me d'1111 commandant

1 
de la manœuvre est amorcé: ,; lu troupes du du banquet donné à l'ambassade de· ~lllJ•tért~lle Bern ainsi évitée. Le mi­

en chef. Cet art, le général Franco a démontré général Varela auançant de l'Oae5t vers l'Est Grande-Bretagne. Il aura aujourd'hui. mstro de~ F1Dnnces, le 80Cialiste Sou­
qu'il le possède. paroien11e111 à donner Io main d travers !'Aragon une série d'entretiens açec les rtiri- dan, .. \Vfii t d.éclar~ que les projets 

.Vous avons vu comrnent les troupes Ugionnai- Jléridional à celles __ d'Arandd qui reviennent de geant8 français. Ce voyage de )f Hore- n'éla1ont l,as 111var1able3. 
res n'o111 pas été mises en lig11e, lors de fa ton- l'Est Vu.> l'Ouest, par Albocacer, la • po.:he. Belisha est considéré comme un uébul L~ bloc catholique qui compte 63 
çue bataille de Teruel. Par contre un rôle déci- Jera ferruée. Suivant certaines évaluations, 6 bri- des prochaines conversations franco- députés à la Chambra est un élément 
si/ leur étui! réservé dons roffen.st~e nu Sud de qade.s républicaine.s risqueraient d'y ~Ire enfer- britauuîqueos de Land ras. important de la coalition gouçernerueu .. 
l Ebre. mée.s. le gtnéral V11rela l11i-m~"1e, recevant le tale qui cnmpte aussi 70 socialistes et 

De méme, les troupes du général Varela, qui correspondaatde •llavas•.a exprimé l'espoir de ... et le voyage à Londres viagt-troiR 11b~raux. Le~ projets deM. 
•ta avaitnt constilut l'aile droite de l'année 11atio- prendre, t! la faveur du coup dt filet qu'il vient de M.M. Daladier et Bonnet Soudan dnatinés à faire face au dé!icit 

,,\ 11b001 1~41 · AB.A. - Lc1 . pàr•1~·A·dent du ACon- Ce traité, qm était négocié alors noie, durant ta bataille de Teruel sont demeu- de tenter, 15.000 rniliciensenviron. Londros, 25. A. A. _ ~I. Daladier év.al.ué à 1970 million, prévoyaient 661 
·~ J • •" ayar, a ait gence na- ' l' t 1· d l t d • ' · ' p · c f m1lltons d'économ1·es et 13 0 ·11· ~ a déclaration suivante : 1 avec ID eu JOU e a par es gouver- r~es sur 11n• stncte défensive durant tes optru- A L'ARRIERE DES FRONTS résident du onseil rançais, et M. 5 m1 ions 
\~a'ec mon collègue le ministre des nemeols tu~c.ot hellène de le réahs~r t•o11s de vaste envergure qui ont eu fieu pendant Bonnet, ministre des Affaires étran- d'impôtR nouveaut. 
1 

1res étrangères, nous partons !un- avec la P.a~·ttc1pat1oa de la Bulgarie, ta dernièr• semaine de mars et tout le dtiut D2 DS IE Val d'a OdOrPE gères, seront, lors de leur vidite à La résolution du bloc catholique 
ti,Pour Athènes afin de rendre sa vi- notre vo1sme, fut conclu un peu plus d'ovni. u H Londres, les hôtes du Roi au palais demande Io r~tablisqemont de l'équi-

allltcale au chef distingué du gou- lard eot~e la Turquie et la Grèce.. L'of/ensive d<S nationaux s'<St déoetoppt<, 011 p de Wiudor. Ils arriveront à Londres li~re budgétaire au moyen surtoul 
e La nalss llce rt t b lk • Rl'is, 25. - Le préfet du déparle- · d' d 11nportaute économ1·es l b d "-" meut helhlnique allié, S.E. Je gé- . . a li pac e a an1que, sen souvient, dam un secl<'ur situé très au /'iord ce ieu 1. - sur e li gel 

~I Métaxas, et de signer en même qm conslttue un développement dans de Teruel, entre !'Ebre et ta région de Monta/ban, meut des Pyrénées orientales M. Did- Le correspondant du «Petit Pari- des d ~penses et s'élève contre l'ag-
•. Pa définitivement le nouveau traité ce dom.ame, na1ss.a.uce q.ut a eu heu (celle dernière localitt étaut à plus de 60 km., kowaki a entrepris en sa qualité de s1·en» à Londres mande à sou i'ourual ·. gravation des charges fiacales . 
.,.Co à l t d 1 t f I b 1 délégué permanent de la France eu 

1_ ·grec paraphé à Ankara et dont a sui e e a l"ISI e ai te à stan 11 d <•of d'oiseau, de Teruel). Pendant ce temps, les A d Pour 1· ouer le rôle qui lui' 1·~combe 
.,,~ ' à noir d Ch f At t ·· k l · n orre un voyage d'inspection dans u 

1 •le a dé]"à été publié. e grau e a ur par 0 roi troupes du général Vareta ont maintenu leurs l li dans l'associat1'on avec la Fra,,ce 
'G déf 1 Al d J · h r d es va ~es de montagne, pour exami- ~ • Prouve une très grande 1'01·e un . exan re, e rot c eva 10r .e Pusilioas /ormaut une ligne droite, te long des 11er l . qu'elle envisage,la Grande . Bretagae 

" notre ail é d o d d B lk ' t es me~ures qm pourraient être 
••Porter à S. 111. le Rot' de• IIellè- ' e , u .n r es a ans, roa. t- collines de 111 rive orientale d11 Rio Al/ambra. La d a fait un grand effort de réarme1nent 

- saleur d 1 té d J y l v e ren ues nécessaires par les évéue-et à la noble nation hellène le . .e uu'. e a_ ougos a 1 
' chaine de montag11es de fa Sierra de San Just monte d'Espaitne. et a préservé sa stabilité fiua11cière. 

'r~I. et les amitiés do notre grand qm v.ena1t de s entrelemr av~c S. M. formait la chamiè" naturelle entre l'extrémili Dans la ville d'Andorre M.Didkowski Sur Io plan international, M. Cham-
" ''dent de la R'publ' t d le rot Carol II de Roumame, sou- du secteur du /rout tenu parle général l'are/a et , . té à d f bArlain- o réalisé par l'accord a•ec 
'Q " ique e e v . d' t ll'é b lk . ,1 assis un '' ilé des détachements • lte~er l'occasion d'exprimer person- erarn éun au lrte a ' .aè aniqtue,la la zone a/fectée d l'avance de l'armte de Galice de la garde mobile frannaise. Rome lllle opération politique dont il 
~· lllent la sincérité des liens qui cour~nn . ce e preini l'O en eu e du géntrat Arauda et d., Légionnaires italiws. ' est superflu d'insister les heurnnses 
t~eei;it la Turquie à la Grèce. pour la paix. Ces demiers ... 1 avancé d'abord vers l'EJ/, puis. LE général M ia1·a ED inspEct1•0 n conséquences dout pourra être COU· 

l..":ll1auce gréco·turque est un fait Notre nouveau traité, qui coasti- arrivés aux abords de ta cMe du Levant, ont ronné son succès. En prenant l'uiitia-
-,~eur:, née des intérêts réels des tuera eulre la Turque el la Grèce fait un crochet vers le Sud. San Mateo, sur la Paris, 15. - Le général Miaja, ac- tive des conversations franco-il .lien-
'e Pays, et qui correspond entiè· un lien encore plus •oliue, vient au- route de Albocares, occupé par te général Aranda compagné par Io commissaire politi- ues, le chef du Quai d'Orsay a l'moi­
~8ltt aux sentiments des deux na- jourd'hui complétor notre étroite ami- •1 d'où s<S troupes ont poursuivi leur avance que général, a f~it hier un voyage de gué pu les faits de son souci d'har­
~~.:bE:u ce moment, je sens ma joie tié qui esl une réalité viable et digne vers Castel/on, u t1011ve sur te méridien de T<- propagandA à Alicnn?e. Dans un dis· moniser les relations entre tes deux 

.• Ier en me rappelant que j'ai d'envie pour le monde entier, et se rue/ d quelque ttO km. d l'Est"de celle ville. cours qu'il a prononcé en cette ville pays. 
1r' llla part dans la réalisation pre- m:rnifeste comme une ceuvre franche Toute la :one intermédiaire, qui s'incurve pro- il a dit : ' C'est là indubitablement une rxcal-
! ~ de cette alliance. de notre po!itique de paix. /ondément oers te Nord, forme une gigantesque • Le seul devoir qui s'impose est lente préface au voyage à Londres 

0 932, eo ma qualité de ministre de C" traité sera un nouveau et pré- •poche• demeuré< au pouvoir des miliciens. d'aider les combütants sur le front des deux ministres. Toutefois, quelle 
l ltOmie nationale, je m'étais ren- cieux document précisaut les mod~- Les Nationa11x viennent d'entreprendre de ta le seul souci doit être de vaincre l~ que soit la confiance personnelle que 
,,.<l.th~ues pour rég'er les rapports lités d'application de l'entente corctiale r<!dufre. ooul id~al la lu1Lu1coutre le fascisrde~. ~fl\I. Daladier et Boouet inspirent aux 
t~erciaux des deux pays. Profi- déjà existante. Nos alliés balkaniques Ainsi que nous l'annoncions hier, le.s troupes Il a njo~tâ d'cilleurR qne personne dirigonots britanniques, cela ne euffit 
~e Ile cette occasion, Je gouverne- ont pris connaissance do la teneur du du géntrat Varela ont pris l'offensive samtdi ne pourra s'oppossr à ces clirectivos pa•. 
~ rt m'avait thargé alors d'avoir DOll\'eau traité turco-grec et l'ont ap- malin, sur un frM/ de 80 km. Elles ont perct sans subir des S rnctioos sévères. ' C'est le peuple fraflçais /out entier qui 

b es hommes d'Etat hellènes des précié et approuvé. _ ·---· --- doit fémoigfler de sa volonté de raf/raper 
\~!!es de vues relativement au C'.ist donc pour toutes ces raisons le temps perdu. C'est là Ufle condition 

Q d'entente cordiale et j'avais qu'en me rendant pour la deuxième r ~ M H"tl Honrad HEnlE1·0 1·ou1•t d'un e 
illl! Volontiers celle lâche. C'est fois à A'hènes je vois toujours l'ex- 118 vonagE E1E 1 Er impérative pour l'organisa/ion étefldue 
à~ui proposai au gouvernement pression do la même politique et je J · • bORDE prESSE :S B E"ll'D de la collaboratiofl /ra11co.anglaise. 
1 e, au nom du gouvernement . suis heureux d'avoir l'honneur et la on f+ali' D u I' Après. avoir souligné toutes les pré-
,lièla formule garantissant nos !joie d'être le messager de la même Il t li - ·-.... - occupations que les troubles sociaux, 

ras communes. amitié inébranlable. Berlin, 25. - L~ presse allemaude les grèves, les iluttes parlementaires 

hB'formB dU SYSfnmn ces cte citations.Nous nous apprêtions I' li li à nous adapter au système roumain 
~ et 11ous réduisions ces citations au Citations judiciaires uo~~~en~~str:îi!~s que la Suisse n'a 

l pas créé de catégories. Il n'y a qu'un 
~toi8 1 

seul type de citations. Nous avoilli dé· 
~·QPe métho.dea soul en u~ag~ eu cidé d'en faire autant. 

l l~ia,. au suiet des commumcations Les citations seront remises à la 
~ 1res t f t' tr · pos e sous orme de lettres recom-
11êe ~nsmission par la poste est mandées. Il n'y aura pas d'envelop­
~ %e dans la plupart des pays au- pes spéciales. Un côté de la citation 
Ir les pays latins. pourra se coller sur l'autre et aura 
~'P%ntre, en F~~nce, eu Itali~ et aiusi la forme d'uue enveloppe. Le 

• • 1 de ce matin nommente longuement les I" b·1· ' 
Berhn! 25.- Le. depar.t pour Rome déclarations du chef du parti des Al- 1Dsla 1 1té des gouvernements en 

de M: Hitler est f1x6 ~éf1111veme~I nu lemauds des Sudète". Les Allemands France ont suscité eu Angleter A Je 
3 ma1. Le

6 
Fuehrer qmttera Berlin ac- de Tchécoslovaquie,écrit le Vœlkischer correspondant du « Petit Parisien • 

co_mpagn. par les m1D1stres Ill. ~f. von Beobachler, ne demandent rien de plus conclut: 
Ribbentrop, vo~ ~eurath el Gœbbels que ce dont jouit le peuple tchàquG «L'Angleterre ne doit pas être dans 
a1us1 quo le m1mstre des tmnsports lui-même: hl souveraineté chez le camp des perdants. La France 
l\f Dorpmueller 1 d eux. non plus, d'ailleurs.• 

• • : . • 1 Ils deman nt ce qui leur appartient 
Le tram spécial 1Jrés1dent1el comp-1 de d1oit: la liberté de vivra sur leur -- .,,._ .... ,... __ 

tera 12 wagons entièrement remis à sol suivant les tractition s de leur race PolognE et LithuaniE 
neuf dans une usine de Berlin.Ces wa-1 Les Allemands des Sudètes ont e~ 
go.us sont de g~and luxe. Il est faux, leur large part dos souffrances et des 
smyaat ~e que l 011 a annoncé, que c.e 1 misères que les traités de Versailles 
tram BOii pourvu de stores métalh- et de St-Germain ont fait endurer et 
ques ou de flancs bhndés. · fi' ées au pe l li d 

. , Ill 1g up e a eman tout en-

Varsovie, 24 -A. A. - Les autorités 
polonaises à Wilna ont autorisé, pour 
normaliser les relations avec la Lithua 
nie, l'édition d'un nouveau journal li 
lhuanien «Aidas Wilna .. 

Le président de la 
République d'Esthonie 

. 
R eval , 24. A. A. - L'ancien prési­

dei;it d'Etat Constantin Prets a été réélu 
au1omd'hu1 avec 219 voix ~ontre 19 
pour 6 aus présidAnt de la R6publique 
d'Esthonie. 

Dvions chinois sur 

le littoral ds la Cor éE 

Tokio, 25. AA. - Le patrouilleur 
japonais Sllakuyo Maru fui survolé et 
bom barrté par deux avion" chinois à 
t~eizA klms au sud-oue, t rie Ramola 
hier matrn. 
. Le pali-ouillaur est attaché à la sta­

IJ0,1. OX(lOt'un • lale japo qi~3 ries nil­
c~or1es s1tuéo à Kankyo-1fokudo (Co­
ree). 

,,_,r,;y~ -

LB nouveau traité anglo­

irlandais 

Londres, 24 A. A. - M. De Valera 
P.ré_s~d.ent d~ . Conseil d'Irlande, est ar~ 
rive 1c1 à m1d1. On sait qua M. De Va­
lera est v~11u . Londres pour signer le 
traité auglo-irlandais. 

. ----
M. Chamberlain Est rEnt r é 

à Lo ndres 

Londres, 25. A.A.- M. Chamberlai 
Président du conseil, est rentré hi 
matin de sei' vacances de Pâques 
Londres. · litqag~e on utilise une organtsa- facteur n'aura pas à s'occuper de la 

i.i~;latre à celle des notaires et citation. Il la remettra telle une lettre 
~~rce comme cel.le·ci, fonctionne fermée à son destinataire. A . travers la. presse par i sie:U:ne de dima.nch; ~ t v.ai;it des frais et taxes. Il ne délivrera la lettre que coa­
'iierro,sièi:ne est la méthode des tro signatm·e appoilée sur la partie 
.li) 13~ 1 qu~ n'est plus .appliquée perforée de la ctlation qui lui est 
~ 11 gar1A et.en Turqme. présentée. Cettt> si1111ature sera en· 
'o~ 1~~JC premières m~thodes ont voyée au tni.Junal comµéteul. De cetlA 
lr~s 1ses. en Rou~ame, à un exa- fa~on on aura oblouu de la rapidité, 

•ah 1cor1eux. A 1 IDs_tar d.e tou~ de l'ordre et de l'éco 11omie. Aujour­
orgaahns,)a Roum~me ava1t!auss1 d'hui notre organisation judiciaire 

~l!iun· n1sallon spéciale pour les dépense pour 9 millions de citations 
~l<)ult1cations judiciaires.Lorsqu'elle qu'elle exécute autant que la poste 

ta8 dau1~ rei,:ut en par.tage des ter- pour faire 91 millions de communica­

• La smte du,F ue~rer est composée tier. A travers ces amères expériences 
ct une foule d offic1e~·s_ des :irm~~ _do ce• souffrances et ces misère•, il• ont 
terrP, de ~er et de l air du Reich ID· acquis la conviction que Ja seule voie 
•~tés par l I~ah .. à. assister aux gran- de salut ré&ide ponr eux, comme pour 
dioses mamfe~t.at1.ons ~t cérémoa.iea tout le. peuple allemand, dans la phi­
de c~ractère m1htm~e qui ~uror.t heu losoph1e nat1onale-sociahste et ils de­
PD. divers point• de la pénrnsule.Ctltte mandent le droit d'y adhérer libre­
su1te no'llbreuse ex1gPra pour oon meut. 
transport plusieurs trains spéciaux. 

LA Dr :\Iessner,des services de la 
Pré1;idence, quittera Berlin le 28 avril 
avec un certain nombre de hauts fouc· 
tionuaires du Reich, pour prendre sur 
place, de concert avec les autorités 
italienneP, les derniers accords tou­
chant lee préparatifs de la visite d 11 

'~r 

LE marmg E d u Roi Zogu 

Ta·aua, 24. A. A. - Hier soir eut 
lieu au palais royal une grande récep­
tion à laquelle participèrent le pré­
sident du Conseil, les membres du 
gouvern~n:ient et les hauts fonction­
naires c1vtls et militaires. 

Chinoissriss. --CB qui importe ... -­
Quand~ f ~u Bst ù la chapBllB 1 

;, •b01 .e l anc1enneAutrtche·Hongr1e tions ! 
"I 11 I' · tè . t t ce8 ai;ic1en sys m~ exis ~a Et de plus le service fonctionne 
~top Provinces pour y mtrodmr& beaucoup plus lentement et mal. 
~ Co~es méthodee. Lee récl.ama- Le ministère de la Justice dépense, 

1
' p0 IDec~èrent tout de sm.te. par an, 700.000 ltqs. pour les citations. 

1, ~trePulat10.ns de Trausylvame et Selon un ~cco1·d qui est à la veille 
~\l Ie8s Prov1oces aanex.ées trou- d'être conclu avec l'administration des 
1 l!~Pl~éthodes rouma!nes telle- postes et télégraphes, cette affaire 
~~hlèrnrables compar~llv.ement à pourra être menée à bien avec ~OO à 

Fuehrer. 
Comme co fut déjà le cas lors du 

voyage du Fuehrer à Vienne, c'est 
le maréchal Gœriog qui représentera 
le Fuehrer à Berli11 durant ce voyage, 

Le vol acrobatique 

A 23 heures le souverain el la futu­
re reine .Parurent aux salons suivies 
de la famille royale. 

• •• 
Rome, 25. A. A. - Le comte Ciano, 

~aria, 2~,.- Dans un remarquable ll'Halie et la l!'raace c'est la sub~tîtu· 
arhcle qu ~I publie dans I.e «figaro» lion de l'e-prit amical et de l.i loyale 
de ce ~alto, M. Wladnmr d 01 mes- collabora11on aux vaines querelles d'i­
son écr1t notammeut: déologie. C'ePt. pour cela qu'un ieste 

Retarder le rétablissement des rela- spontrmé aurait eu tant da prix sur­
fions normales avec l'!talie équivaudrait tout quand nous sommes amenés à 
à discuter de la n.1/ure des anges quand démon lrer corn bien la France est de 
la chapelle Nille. plus eu plus liée à l'Angleterre. 

• Le •Petit Jouraahi : 
• • cTout évolue, même les nations pro-'~ Octe ~ précédent st simple, si 250.000Jtqs . et le demi million de llqs. 

~!'on~1~ elles formu.lèrent les pro- ainsi économisé, sera affecté, ainsi 
~ 1 Cl! s plus. énergiques. . que nous l'avions annoncé à la créa­

~.'1; 111' les ~n appliqua, un certa1D mo- lion d'un corps de greffiers de car-
• t't llli eux méthode à la fois . Elles rière. 

Paris, 25 A. A. - L'as Je l'a9iation 
allemande, champion du vol acroba­
tique et vninqueur olympique, comte 
Hagenbllrg, a remporté le premier 
prix au concours aérien organisée 
par l'aRsociation française. 

mi~istre, des Affaires étrangères, pari 
auiourcl hui pour Tirana comme re­
présentant du gouvernement italien 
au mariage du Roi Zogu ; le duc de 
Bergame Y_ assistera comme représen­
tant du Ho1. 

Paris, 24.AA.- La presse commente tégtes de l'Europe centrale qui at­
largemeut la situation inlernatiouale. tendaient naguère pour se prononcer 

L'«Epoque»: que la France ou l'Auglettirre aient 
lJa proclldure envisagée pour J'E· donné leur opiniou. 011 vient de voir 

thiople est fort subtile. Elle est peut la Tch6coslofaquie faire des avances 
1 ~~'Ile &es à l'épreuve face à face 

~i 1> datiu::i .Parties du territoire. 
JI· :!it11ètq 01 tive, la Roumanie a trouvé 
~1 ~I te1~ des communications par la 

~~ e l'act81Deut parfait et rapide, 
'ce lQ 0 Pta entièrement. 

'1\1 c1te 
0

i;teot où nous sommes à la 
~· no~ Une procédure nouvelle et 
" Ile 1s avoua estimé que l'expé­
\ en 811 a. Il.ou manie mérite d'être 
~08 êtui'euae considération. Nous 
' ~. av.~'ée. Mais sur ces entrefai-
1~llll! tho na examiné aussi la der-
1~1b 1011

8 
Cie suisse. Nous l'avons 

t~~ 1tea q ID eut supérieure à toutes 
~ ~r. Ue nous avons décidé de 

Otitnau · 
ie il y a dix-sept espè-

~ 

A~~!.~t!1an<t8!~o~~e!~~~~!~ du 
" T~n. >). - D'après une dernière 
stat1shque, la Turquie oet un des pays 
au monde qui comptent le moins d'é­
trangers. Dans noire pays, coutre 
7 908.789 compatriotes hommes, il y a 
27.723 étrangers; contre\8.195.115 fem­
mes de nationalité turque il y a 
25.823 étrangères. 
: De ces 27. 7!3 .étrangers, 1.27:! travail­
lent len prod~lls de la terre, 5.,48 
dans l'1Ddustr1e et les petits métiers, 
6.562 s'occupent de commerce,tl.247 de 
transport, l!.833 sont dans les admi­
nistrations et 706 sont dans les ~ervi­
ces domestiques. 

Le comte Hagenburg a été déclaré 
vainq,rnur devant lll. .:•fovack, a~iateur 
tchèque, et devant M. Cavalli, cham­
pion français. Il a remporté la victoi­
re par 785 points contre 776 à N ovak 
et 654 à Cavalli. 

-~· 
LE r Etou r du sEcr étairE 

dB la PrésidEDCE 
~ 

Le secrétaire général de la Prési­
dence de la République, l\1. Hasan 
Riza Soyak, qui se trouvait en Euro­
pe, est rentré par !'Express de ce 
matin. 

-=- .:=6= =------
DllEmag nE Et YougoslaviE 

Berlin, 24 A. A. - Le mi 1slre d'A 
griculture yougoslave 1\1. St nkiwitsche 
est al'rivé ici. Il reptera en Allemagnf' 
huit jours et visitera les institution 
du Reich. -UnE arrEstation au lapon 

être nécessaire au respect de la forme à Berlin et à Home. Cela est sigaifi­
mais ce sont là des chinoiseries •lllis: catif ~I nous prourn quo la France 
que plusieurs puissances s'iuclinèrent n.e po~rra conse. v~r son prestige que 
déjà devant 1~ fait accompli. Attendre s1, en Jouant son role de grando na­
eucore quatre ou cinq mois pour ré- tio11, elle unpoJe ses VUtlB•. 
gler déf1mtivemeut la question éthio- - -
pienne est une absurdité à l'heute où LB Bresil fB"ODO-::t .. ,t-l'emp1'rE 
de graves dangers menacent la paix Il U 
du moud.e. C'es.t une absurdité puis- 1•t2ll"ER 
qtle la Ligue laissa dévorer l'Autriche U 
en vingt q•Jatre heures et qu 'aucuue 
protestation ne s'éleva contre ce rapt 
d'une des plus vieilles nations de l'.Eu-

Tokio, 2i. - La Police de Yokcha- rop~. _Dès lors ou ne comprev.d plus 
ma a arrêté ll'Américoiu Melvin Gib- cetto 1Dtrans1geance à mamtemr un 
bon de passage dans la ville soup-, Etat aoir d'Afrique.» 

.Rot~e, 25, - Le :;;;;,;Ciano a reçu 
hier 1 ambassadeur du Brésil, M. Adal­
berto Guerra.Vuval, qui lui a a11noncé 
que le gouvernement brésilien coflsidè­
re son ambassadeur comme accrédité 
auprès au Roi d'Italie et Empereur d'E­
thiopie. 

çonné d'êlro engagé comme volontaire Le « Journal " : 
dans l'aviation chinoise. La seule chose qui compte entre 
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Les décisions adoptées par la Conf é­
rence dB la Prssss balkanique 
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JA 

Par li .&.f;;m UL UG, de l' • Ulus • 

La conférenc tle la µr~see balkani- sition nous a démontré qu'une ques­
que réunie à Istanbul a mis fio à ~es tion,qui, depuis une année et demie 
travaux qui ont duré une . sema:ne nous tient eo éveil,iatéreese à toue les 
après avoir pris des déc1s1ons 1m- points de vue nos alliés. 
portantes. Notre collègue M. Talu a fouroi 

Le& llvres 1oola.lre1 1 dans un langage très clair, à la corn-
. · 1. · . d la con-1miesion, des explications sur la que1-

La comm1ss1on po iuque. e es d~-, lion du Hatay depuis son origine jus-
térence, en décidant de. faire d 1, ! qu'à ce jour et sur les différente a pha-
marchee afin que _les livres de en-· ses u'elle a traversées. 
seig.nement primaire, ne. conllennent L~ commission a décidé d'éclairer 
quoi que ce soit ~ ~~stdequ!~"a s~~B davantage dorénavant l'opinion publi· 
et au:i: autres _paye a am t t · que balkanique au sujet de cette 
levé une q'!eshon des plus impor an es.' question du Hatay qui est •itale pour 

Mais coct n'e•t pas auff1eant. 
On ne doit pas se contenter de su_p- noë!ito décision qui a été applaudie 

primer des livres classiques, les écrits en séance publique a été aussi l'oc­
n~fastes pour former les li nouvelles casion d'une grande manifestation, 
générations avec la nouve e meula- uand M. Youvanovitch a proooncé 
litA de l'Union balkamque. Il faut de j ~s paroles suivante& dana eoo dis­
plus, en commençàanft. par les técolee cours de olôture de la contérenca : 
primaires, urri>t1r aire en sor e que . . 
tous les livres classiques renfer'?ont • Nous autres. a-t-11 d~t, noue som-
des écrits susceptibles de faire aimer me.a le~ ouatre canions dune nou_velle 
les paya balk:aniq ues les uns aux au- Suisse • e au Bosphore et qui est 
Ires. C'est ce que d'ailleurs la confJ- celle de nous tous. 
rence n'a pae manqué d'inclure dans «Vo_ilà pourquoi j~ puis dire qu~ la 
ses décisions. ques11on du Hatay n est pas ~xclus1ve-

Dane les livres qu'utilisent aujour- ment une affaire turque, mais qu'elle 
d'hui le• enfante turcs il n'y a pas noua intéresse tous. » 
u"e seule ligne pouvant porter atteinte Ces paroles qui traduisent la peo­
au développement de cet idéal ,huma- sée de la conférence soot celles de la 
nitairo élevé. Constater qu'il en s~ra voi:i: de la paix e'élevaot des Balkans 
de même pour tous les livres clasei- à l'adresse du monde eotier. 
ques des pays balkaniques ser~ uu La grande Entente, com9osée d'u­
plaisir pour ceux qui" oot fatl l_ee ne population de 60 millions d_'âmee, 
premiers pas dans ce~te noble voie. qui travaille pour la conservation _de 

La commission poht1que dans le 8 ,1 paix et de celle du monde entier, 
but de Mvelopper ~t de faciliter , les cette graode Entente qui . trav~ille 
rapports culturels na pas. oublté d '!"" d'après des m~thodes de paix, vient 
gager les éditeurs balkaniques à faire ainsi de signaler au. monde qu'elle 
paraître des livrgs concernant le.s participe à cette queslloo du Hat~y. 
pays de l'Union. De tels ouvrages _do1- Cette décision prise dans la voie de 
vent être rt<dig•s d'apr?s. les. d1recttves l'ind~pendance que nos frères de rac.e 
de la commission ~e 1 ht~loir~ turque, du Hatay ont recouvrée_ en h.tt 
et des organisations s1nnla1res des après qu'elle leur eut été acqmse.par en­
au_tres pays bal~aniquea. De pl_ua et gagement _est une nouveHe e~ grande 
afm quo ;es, mtellectuels . pu1ss~ut manifeetatton de la soltdanté 1nterbal­
apprendre l'h1st01re et la c1v1hul1on kanique. 
des pays de l'Union ces livres devront 

LA MUNICIPALITE 

Le problème de la. réduction 
du prix du pain 

Des mesures sont envisagées en vue 
d'amener une réduction du prix du 
pain. 

Le prix du blé sera réduit, à cet 
effet, et la Banque Agricole _le céd_era 
à meilleur marché aux m10oter1es. 
Mais ce o'eet là qu'uo côté du µro­
blème. L'effort principal qui s'impose 
sera uo effort d'organisation des 
fours. 

Leurs exploitants seront invités à se 
groupe' en sociétés da~s un d~l~i 
détermin,, faute de quoi la Mu01c1-
palité entreprendra elle-même la pro­
duction du pain. 

Lei fours de ootre ville oot été ré­
!JBrtis en cioq soctions : 

Beyojtlu, Istanbul, Usk_üdar, Kadi­
koy et le Bosphore. La somété qui sera 
créée daos chacune de ces zones de­
vra établir son oulillage de façon à 
satisfaire aux besoins de sa propre 
région. 

Aprè1 la constttutioo de ce~ socié­
tés, I' Association des foormers se 
diS1oudra d'elle-même. 

Il est à noter que ce problème dure­
groupement des fourniers d'Istan­
bul n'est pas précisément nouveau. 
Il a été souvent agité et certains 
d'entre les intéresaés oot témoingé 
jusqu'ici,d'uoe opposition systématiqu.e 
à l'idée de ce regroupement q Ill aurait 
pourtant pour premier effet de ren­
dre possible la modernisation de leur 
matériel. Aussi la Municipalité a-t­
elle acquis la conviclioo que sans une 
intervention énergique de sa pari, 
rien de décisif ,ne pourra être fait. 

Le nouveau règlement 1ur 
le• plage• 

Noua avons annoncé que la Muni­
cipalité a décidé de louer celle année 
à un unique fermier les différentes 
plages de Florya et Kütiikçe~mece 
qui formaient jusqu'ici uoe série de 
lots séparés. On a fi:i:é à 15 000 Ltqs 
le montant du loyer que devra payer, 
pour toute la saison, ce concession­
naire. être imprimés en 4 langues. 

Radiophonie L t Notons, à ce propos, qu'un nouveau E mouvEmEn règlement sur les plages entr~ra, en 
vigueur cette année. Désormais 1 ex-

Aujourd'hui l'activité de la presl'_e ploitallon de toute plage exigera la 
ne se limite pas dans le cercle étroit Par JtJile de la ~se, Ïes échanges de d~livrance préalable d'un permis de 
des journaux et des revues. . marchandises on/ subi un arr~/ pro- la Municipalité, après viaito des lie'!x 

Par presse on entend le trav:nl de par un spécialiste. Les pla~ee exis-
la pensée et cela dans le sens le fond el durable: par contre les échanges tantes seront également l'obJel d'uoe 
plus large. Le développement. des af- de passagers entre les nations se son/ r/\vision minutieuse. Celles dont les 
faires des agences télAgraphique•, la développés avec une rapidité inespérie. eaux sont stagn'lntes et qui favorisent 
prise de me"ures pollr facilller et as· le besoin et la facilité de mouvement ainsi l'accumulation des ordures se-
surer le bon marché pour l'utilislltion / ront riaonreusemeot interclites aux · 1· télé ont trouvé le moyen de lutter contre e "' de toute« les commumca tons gra- b"igneurs. 

h . t télé l ni·ques afin de di! man•ue de travail et de devises. C'en 
p 1que• e P w . . · ~ En outre, les installations de bains 
fuser la pen•ée de l'Union bHlkamqua est au point que dans beau('oup de pays do mer de tout genre devront être à 
sont autant ùe desiderata exprimée 011 comble grdce au tourisme le déficit une distance d'au moins 800 à 1.000 
par la conféreuce. d 1 b 1 · 1 éb dA 1 1 h Las communication• radiophoni- e a a a11ce commerc1a.e. mètres du d arca ~re e p us proc e. 
ques des capilalee des trois balkani- les grandes villes d'Amérique se pré· Par ailleur9 les plages devront com-
ques ont Oé perfectionn6e1. parent à abriter l'année prochaine des porter du sable - ce qui n'est pas le 

Pour ce qui nous concerne, quand millions de personnes, à /'occasion de cas pour les plages artificielles de Sua-
Dou 8 aurons achevé l'installt;tion du v k diye et de Salacak ; elles devront être /'Exposi/1011 de New-1 or d f 'à o èt Oouvoau po~te de radio d'Ankara par en pente douce e aton 4u 5 m res 

On évalue à 2 mil/io11s le 11om- l f • dé e les émissions 4ue.t1 celui-ci fera dan• do la rive ear pro on .. eur ne pase 
les langues dAs ' pays balk_aniques il bre des personnes qui, pendant la pas 1 mètre; an-delà, une ligne de 
sera possible à tous les auditeurs de durée de /'Exposition, passeront du vieux bouées rouges servira à mettre eo 
nous entendre. monde au nouveau; or, lu moyens de garde les baigneurs imprudents ou 

D'ailleurs pour beaucoup d'entre communication normaux circulant entre inexpérimentés. 

~~~~i~ e~~êt~:ç:u~éc~~ste ~:!u~eo:~~! les deux continents suffisenl à assurer le te~~~~~~t~i:ed~1:fa~:reav~éd~~:i~~~: 
radiophoniques des capitales des pays transport de -100.000 personnes. Si les ~i qu'uoe équipe de nageurs de choi:i: 
balkaniques. pays de noire co11tinent n'affeclenl pas pour secours au:i: baigoeur11 qui se 

Eu établissant le programme des dans ce but une partie des bateaux trouveraient en ditftculté. 
auditions de la nouvelle rartio d'An- l · h b' Il 1 1 dé d 
kara nous devons dès maintenant ne qu'ils emp oient a itue emen pour La polioe municipa e pen ra 
pas perdre de vue que les auditeur• le qrand cabotage ou les voyages rap- dé1ormal1 de la Sdreté générale 
seront très nombreux dans les Bal- prochés, des, cenlames de mtllrers de On sait qu'à titre de compensa lion 
kans. voyageurs d Eurqpe devront rebrousser pour la diminution de recettes résul· 
Le& oontact1 interbalkaniques chemin. tant de la baisse de la ta:i:e dei abat-

Pour pouvoir prendre place 'à ce mou- toirs, la Municipalité avait reçu) la 
Le correspondant politique du jour- vemmt mondial, il faut orgar..iser d nou- promesse d'un allégemeol correspon· 

nal c Vreme », l\I. Svetovski, a soumis h D t d 
· · · f veau toutes les condilions d'hab1/ation dant de ses c argee. ana ce or re 

des propos1llons pratiques a ID que d'idées 00 a jugé opportun de pl'Océ-
les. journalistes puissent se. trouver el de Ira. ·porl et l~ansfor_mer le_ pays der au transfert à la direction de la 
réc1proquem.ent dans les capitales des de mamere telle qu 11 soit propice au Sûreté de l'ensemble des services de 
pays balkamques en effectuant des passage des au/os. Il /au/ considérer la police municipale. Cette mesure 
voyages très facilement. . . dAïi\loul cela non pas .:omme un moyen di- sera appliquée dès l'entrée eo vigueur 

Ou a renouvelé la proposition 1 . . · du nouveau budget c'est à dire'à partir 
faite 11 la conférence d'Athènei d'açoir rect de bù1éf1ce, mau tout au con1ra1rs, d . . h . D• r .t 

1 
b d t 

· d' l If /' e JUID proc am. e ce a1 e u ge dan• les capitales balkaniques égale· comme urr moyen m tre~t. es a '.ens des dépenses de la Ville se trouvera 
mbnl des altachésT de presse turcs. distribuent presque gratis aux touriS'fes r4duit de 250.000 Ltqs. 
Notre collègue M Nete,I Atay ~ renou- la benzine qui signifie, pour eux, de l'or. , • 
velé la proposi:ion qu 11 a dêJà _faite U b h . qui passe d travers L élarg1s1ement de la rue 
à la co!1férence d'Athèoes d'ouvrir un n on c emm , . . Emlnônü-E7Up 
concoure interbalkaoique pour le scé- les pays de la na/ure et de 1 h1.<to1re, , . _ . . 

· • · prttnd au bout de quelque temps l'as- Lune des mesures éd1hta1res qut 
nario d un film: . . . . • . , ' s'imposent de la façoo la plus impé-

A ces propoe1t1ons trèH utiles tl v1~nt pecl du lit d un fleuve dé.bordant, char- . en notre ville est l'élargiRse· 
à l'esprit d'ajouter comme mesure riant de véritables mu//itudes humaines ~:~~e de l'avenue Eminonü-Eyüp. Une 
co~plémentaire des i;onc_erb que der et, de là, /a consommation coule comme ligne d'autobus y circule et le passage 
artistes et des orgamsallons bal.kan· d /' y est pratiquement impraticable à 
ques donne~aien: d,am; les. capitales e(D~af. .• utus•) FA.TAY deux voitures venant de front. Des 
des pays aU!és ou s ~uvr_1ra1ent aus~I - études µréparatoires ont été entre· 
d.ea exp?s111ons part1cullères ou ofü- ED Efht'Opt'o prises en vue d'établir les frais que 
c1elles mixtes, notamment des Beaux- Il comporterait 1100 élargissemenl. On 
Arts. --- abordera , cette tâche après achève-

Le Batay Addi"·Abeba, 24 - A l'occasioo de ment des opérations pour l'améoage-
la célébration des cérémonies du Sa- ment de la place (d'Eminonü. Ln conférence d'fatanbul s'est sé- b 

f d medi Saint de rite éthopien l'ca ouna• D'ailleurs le plan de M. •Prost pré-pnrée en la1.;ant des traces pro on es h é d' urs 
Abra am a prononc un 1sco voit à ce propos des dispositions aussi 

parmi nous. 1. dans lequel il a fait des vœu:i: pour détaillées que précises. L'avenue par-Le président de la commission po 1- l é · du 
d la prompte et comp ète gu r1eon tant de la place d'Eminonü passera tique a daman é, comme venant en · 1 d d'A L' t r a 
t. . · é vice-roi, e uc os te· ora eu pa1· le Balikpazar pour déboucher ur tête del que& IODS 11at1ooales tDt · · lé · f S 

rieures et étrangères intéresdant lea mv_ité ~ussi tous les ecc ~18" ique la grande place prévue devent les 
Balkan8 d'exvliquer en prlisence des qui ass1sta1ent à la cérémo01e à colla- halles dt! Keresteciler. Au delà, cette 
membre~ de la commission la question borer _act_içement ~vec le r;ouver_ne· ,artère ie pro(ongera jusqu'à Eyüp. La 

ment italien afm d assurer 1 obtention nouvelle place de Kereateciler sera du Hatay. Le digne représentant de · T f lèt d l'Eth' 
la pres•e yougoslave, l'entant valeu- de la c1v1 1sa ion comp e e 10- ornée d'une statue d'Atatürk et ser-
reu:i: des B1tlkans, JII. Youvanovitch, pio. vira de c'lrrefonr !et d'aboutissement 
par cette proposition. a beaucoup r F . d M'l à une série de uo·~velleR rue~. 
éveillé noire sensibilité au point de uO DIVE B 1 on Oo suppose que les crédits disponi-
TUO des sentiments nourris par les Milan 24. - La " Journée des Na- blee pour celte annae promettront de 
Balkanique le• uns envers les autreP, lions• ~été célébrée dans l'enceinte construire le lrOl ·fOU de la nouvelle 
de leur allachement et du respect à de la Foire de l{ilau. Le sous-secré- artère allant jusqu'à Keresteciler. 
Jeurs droi1s. Le fait que les dél~gués taire d'Etat Ricci a offert un banquet Dos crédits pour le re•te des travau:i: 
de l'opiuion publiqu~ des Balkans ont eu l'honneur des représentants étran- devront être inscrits aux budgets des 
imméd1atemeot souscrit à celte propo- gars. nouées ultérieures. 

La rue actuelle ~st par'.llliile à la 
Corne-d'Or, dont elle est ,:.par~• par 
un pâté de maisous et de b·mttquAs. 
On envisage d'exproprier cellos-ci de 
façon à créer un large boulevard qui 
longera le quai, ce qui facilitern les 
communications et tout particulière­
ment le transbordement de marchau­
dises des autos dans los embarcations 
et réciproquement. 

Gai, gai, 111arion11-nous ... 
Oo constate avec satisfaction l'ac­

croissement du nombre des mariages 
en notre tille, au cours des derni~rs 
mois.Ce mouvement ne pourra que 
s'accentuer 4tant dooné que le prin­
temps est traditionnellement la Raison 
où les uoions sont le plus nombreu­
ses : o'est-ce pas celle du renouveau 
de la oature, de la poussée del sève? 

On remarque aussi que les secuons 
municipales de Fatih, Emiuonü et 
Beyoglu sont celles où l'officier de 
l'état civil enregistre le plus de maria­
ges. Le Président de la mu•iici µah té, 
considérant que ces préposé• sont 
littéralement surchargé• de travail al 
que, d'autre part, ils ont des droits 
à l'avaocemeot, leur a accordé une 
augmentation de 5 ltqs. sur leurs ap­
poiotements mensuels.Elle entrera en 
vigueur avec le nouveau budget. 

COL,.o,,.N;;;IE;;;;;S;.,;;E;;oT;;oB;;·;;;A;;;N;.;;G;;oE;;;B;;;.;;E;;;;S 

Le 00111111. Campaner 
Les anciens officiers et officiers de 

réserve de l'armée italienne établis en 
notre tille, pour leurs affaires, or1t 
fêté au cours d'un •ouper intime qui 
s'est déroulé au ~cercle d'Orient» la 
promotion au grade de capitaiue,dans 
le cadre de la réserve, de M. le Comm. 
Campaoer, ageot général de l'cAdria­
tica» à Istanbul. Pentant la gu~rre, 
le Comm. Campaner a exercé un com­
mandement dans une batterie d'ar­
tillerie sur le front du Carso, sur 
un des secteu1·s les plus ùur du 
front italien. 

Les nombreux amis qu'il compte en 
notre ville se réjouiront de cette pro­
motion, doot la valeur est toute sym­
bolique et morale, mais qui n'Pn cons­
titue pas moios la récompense de mé­
rites très réels. 
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Le gouvernement étudie la cons-1 que ln ligne actuelle, par suite de ses 
truction d'une nouvelle voio ferrée trop longs détours, paralyse tonie te~. 
qui assur~r'.1 par le chemin le plus latl~e d'accél4rer le ~ervice. L'ava 0 

court la liaison entre Aokara et Is- pro1et de la nouvelle ligne a été f1~éée 
tanbul. La néce•sitê d'une telle voie Dans le cas où elle serait rliallS 
s'impose étant donné que la liaison la durée du voyage d'Ankara à Jstao· 
aArienne est impos•ible en hiver et bul sera ramenée à 8 henres. 

LE Zme concert du pianiste 
ALFRED CORTOT 

Au programme de cet iuoubliable chestre pour avoir dirigé lui-même 01'. 
évent musical, - qui eut li~u avant - des plus grands ensembles eyroph~. 
hi Pr au Théâtre Français devant une niques de Paris, Alfred Cortot iut~u 
salle archicomble, - figuraient deu:i: prtlta à ravir sa partie de soliste e 
co11certi: doot l'un de Schumann et fameux Conœrto de Schumann, 11°

0 l'autre de Chopin. vraie perle, qu'il mit en relief ~e 
Un concerto est une œuvre mus_i- grand arti_ste qu'il est pendant ~e. 

cale écrite pour un et même parfois l Cemal Re,~1d, se surpassant lui-roê 118 deux instruments-soli avec accompa- gagné qu tl était par le feu sacré q il 
guement d'orchostre. lui in~usait l'illustr_e pianiste, ~outet18 

Pour intéresser dlilnc un auditoire magmf1quement bien ce dermer. e· 
averti - comme l'était celui qui as- Nous tenons à ,avo~er i~i si';lcè:ru 
sietail avant-hier au 2me concert Cor- ment que nous n eussions 1ama1s _, 
tot - en e:i:écutaot de ce geore qu'ayant si peu répété ensemble 

0
• 

de compositions il faut être un graud Cortot ayant quitté ~ntretemps Jsl& 01 virtuosA. bul - l'orchestre du _Conservatoire e si 
Car, par rapport à la virtuosité, le acco~pagn<' . 1~ sohste avec une 

concerto est le genre de musique qui parfaite préc1s1on. 
exige chez l'exécutant la plus grande Tout coulait de source. Chef, it19~ 
Rom~e de talent. Cort?I étant un _ar- trumenlistes et soliste;se ser1·aie!1t 1~ 
tiste inspiré et supéneur, son ieu. condee comme s'ils n'eussent fR1I q~' 

M.A.RIN'E Jlil.A.RCHANDE ,rit nvant-hier dans les deu::r concerli jouer tout le temps ensAmble. Et
08 qu'i! interprét1, des prop~rt1onij tout salle composée du haut du panier é­

io fait inattendue•. On ne 1oue pas, en notre société et de nos meilleura 111 ï 
effnt, un conce•to comme tout~ espèce lomnnes, consciente du fait, poussa' 
de musique et il n~ s'.ag1t pa~ de suivre des oh ! admiratifs. ~· 
le texte avec une_ r1gu.eur_ unplacahle. Grâce à cette homogénéitfl, uou• ~6; 

La reprise des servioes 

de l' " Aksu '' 
Lee travaux de réparation, dans les 

chantiers de la Corne d'Or, du vapeur 
Aksu, de !'Administration des Voies 
Maritime•,ont beaucoun µrogeessé . Oo 
se souvient qu'il y a quf!>lque \rois mois 
ce navire !ll'éta:t échoué n11x aborde 
de Sinope. 

Les plaques du bordé avariées ou 
trouées ont été entièrement rempla­
cées. 

Par la même occasion on a procédé 
à une refonte des autres parti~s du 
navire de façon qui lors de la reµrise 
de sou service, au ù<\but de mni, l'Aksu 
sera un bâltment neuf. 

AUTOMOBILISME 

Le Rallye balkanique 
Du Türkiye Turing ve Otomobil 

Klübii: 
Les propriétaire~ d'autos désirant 

participer au Rallye balkanique orga­
nisé par ]'Automobile Club de Grèce 
sont pri6s de s'adresser, pour en con-
11aitre les conditions, au siè11:e dA l'ad­
ministratioo du T.T.O.K. lRtiklâl Cad­
desi, No 81, Beyojtlu. Le demandes de 
participation ne pourront être reçues 
que jus4u'au 5 mai.Les concurrents ne 
soul pas tenus d'êll·e membres du 
Club, Lo départ sera donné d'lqt1n­
bul le 2 juin au soir. 

LES CONFBRENCES 

. \ussi Cortot 1mµn~a1l-Jl, . eut-on. mes goûter ainsi Ioules les beau ,. 
dtl, par on_dro1ts, '!ne 1mpuls_ion oc·1sans nombre que contenait Io Ill 
eu.te - mais combien salutaire - à gistral concerto de Schumann. 
l'orchestre par la seule magie de son Tout le mondo était -avi 1 
tnlent. En ralentissan_t tel pas.sage, e~: Après !'•allegro affetu~so; que Qor10

1 prPasant tel autre, il colora1t ams1 enleva rrestigie11sement il mit d~o 
l'œuvre,notamment ~elle •1e Schuma~n, !'Intermezzo tout le sentiment dont ri 
ap~ortant de. la var1_été dans cerlarns grande âme d'artiste est saturée· ,1 
traits. Il a fait amst, sans nullement .candait la sublime mélodie doot 8 

f 1 é ··1 ét ·1 h é .re• df: igurer a pens e q~_1 a1 c nrg orné ce fragment 11vec un talent !'• d' 
d rnterpréter, œuvre d mterprète-créa- La finale fut enlevée d'une façon 8

0
i 

leur.. • mirable par l'infatigable pianiste <100 Mais pour se prPsenter à nous sou.s porta au comble l'enthousiasme il 
cet appect nouveau Cortot devait public. Ce dernier trépignait d'a1sG e· 
pouvoir compter "ur uo orchestre d1- la fin en applaudissant fréuéll<l 11 
gne do ce nom. . ment. 

0
1 

Du reste tous les virtuoses célèbres Une ovation fut faite à Cortot 4.d 
qui •inreot _ici - ,Cort~.t _compris - en serr~nt la main de Çemal_ 1?0,!~· 
durent se ré'lgner 1usqu 1c1 _à donner pou1· lui prouver sa satisfaction 1 u$ 
d_e~ récitals, seuls, pour la raison bien traîna vers la rampe et tous M

1
et 

simple que :ious n av10n1 pas à Istan- - soliste et chef - durent reroer0 ,é 
bul , ces derniers tempe, un eus~mb:e, à plusieurs reprises un public 1néd0;, 
symphonique pouvant les acccmpa- par les belles choses qu'il lui sç;, 
gue1-. , été donné d'entendre. Lo Concerto 

0
e 

Grâce à 1 orchestre du Conserva- fa mineur de Chopin (orchestré on d 
toire, cette lacune vient d'être com- peut plus intelligemment par ;\lfr~d 
bl6e. . . Cortot lui-même, qui connait à fo 0é 

Le cercle étt·o1t d~ns _ lequ~.1 . étaient tout ]'oeuvre de Chopin), accomP8~ • 
tenus de se. mouvoir 1usqu 1?1 les ar- également par l'orchestre, fut e~le iO' 
tistes notoires venus de 1 étranger souhait par le "soliste et fort b1ell o· 
s'e •t, de ce fait, élargi. terprété par Cemal Re~id qui tint t00e 

D6sormaie ils seroot sûrs de trou- jours son orchestre à la hauteur 
ver ici un orchestre digne d'eu:i:. sa tàch~. . . el 

C'est à Cem~l Rr~id, le jeune et ar- D'autre part, le jeu léger, ~ré01i e' 
Au Ralkevi de Beyoglu df'.nl cher de 1 orches~re du Conserva- gracieux de Cortot, d'un br1UaU ~8 

'""\ to1re, que devait échoir la tâche, on ne d'une netteté remarquables fil flO 
Demain 26 cri. à 18 h. 30 Io Prof. peut plus délicate, d'accompagner dans ce concerto. ' 

0
1e: 

Vehbi Saridal fera une conférence au Cortot. Corto! nous émerveilla non_ ee
0

,11 
Halkevi de Beyoj!-lu dans son local Musicien....,, ainsi que nous av~n.s ment par la beauté du son, mais 3

11
1e· 

de Tepeba~i sur eu !"occasion de le relever 101- par le toucher, le charme et le 8 
0•il 

La ville du point de vue économique même à mamies roprisos - Cemal Ce dernier surtout était si pur ~ ue 
• Re,id l'est _non se~lement ~ar. l'ina- se mariait à souhait avec la mus ~e· 

Le samedi 30 c·ri. à 20 h. 30 M. truction solide qu'il reçut 1ad1s au de Chopin. Dans ce concerto. •el 
Semih Mumtaz donnera une conté- Conservatoire de Paris (classe Lapara mal Re~id, avec •es gestes arople:i011 
reoce au siège de Beyog-lu du Parti pour la c~mpositio~ etMargueriteLong caressants, oous a doum~ l'impres•0ur 
du Peuple, rue Nurnziya sur pour le pta~o), mats encore et su~tout qu'il était dans la note requise f8111, 

le suvoir-vivre par des aptitudes oatnrelles,par d ~eu- interpréter orchestralemenl par 1.ire 
. 1 reux dons que l'étude et la pratique une oeuvre si prenante da toi 

L'entrée est libre. 1 de l'orchestra u'oot jamai& cessé de Chopio. ,. 
1
,iS' 

LBS ASSOCIATIONS développer. A la fin du concert devant l li; _,,. 
, . F n a.ise 1 Nous l'avons suivi ici depuis ses dé- taoce d'un public eu•délire, Corto 101 

.Le bal de l Union ra ~ . buts, lorsque, dans une salle pouvant que nos mélomane"· adorent -
11

es 
Samedi prochain, 30 Avril, 1Unton 1 contenir à peine son orchestre impro- jouer encore, seul cette fois, que~<lr 1a 

Française donnera à 22 heures. son 1 visé, il inculquait aux musiciens mo~ceaux parmi le•quels un._ P~ 
grand bal r.nnuel sous le haut patro: plués sons sa baguette les notions mam gauche seule, fit sensat100 -

0
. 

nage de S.E. Muhiddio Uetund_aQ',Vah ! de la musique instrumentale d'ensem-
et préfet de la ville, et de Monsieur A. ble. Travailleur assidu, et aimant son 
Henriot, coosol général de France. 1 art, il parvint à faire réalisor à son 

N.B. Le temps faisant défaut aux 1 orchestre de tels progrès qu'il put rem- LBS grÈVBS BD Francs 
organisateurs pour adresse_r des ~ 1 1- l porter dans la suite de brillants suc- cil' 
le_ts d'entrée à tous les. amis de 1 U- cèi aux nombreux concerts ~onnés en . • _ L uvrier• oc 

0
r 

0100, ceux-ci sont prnlq de voul,oir 1 ce même Th?âtre Franç11e, pnr le laris, ~~ A.A. d ts t~fications 9
08 bieu les retirer au secr6tar1at de 1 U- CoPserva\oire. 'P s aux ,:a vaux e or . prè9 

nion Française. Tél. 41865. Sou en"emble ûéeormais assoupli, Tla pr
1
esqu ile d,e S_t. Mnnd~iveer, 

· · 1 l "e d' ou on se son. mis en gro · LES A.BTS 1n11 •e permel're ams.1 e u. ac- • , 
'co:n,1agner comme sohste un des plus u t t . . r"t8 

Gra.nd récital de danses 1 b;i·ian~s reprébentants de la tec~n~que n avoco UOISIBD ar fi 
à 1 C d'Italia / p1a111et1que moderne, le prestigieux à p . 

a a11a . pianiste-virtuose _Alfre.d Cortot. ftrlS 
Dimanche prochain 1er mai, à 17 h., Après avoir fait executer à son or- , 1811 

un iirand récital _de d~nses eerq donné cheatro seul l'ouverture. de Coriolan de Paris 25 A. A. _ L'avocat tu1i1s
9
,ti 

à la Casa d'Italia, _ en l'honneur de Bef·lhoven, Cemal Reitd, longuem_ent Beo Ha~oda un des chefs dU P 1 ~t leur professeur \lme Lydia Kraesa- applaudi, reprit place. à. son pup1tr~ 

1 

oéodestour ~ ~té~ arrêté sur rnJll1'11· 
Arzamauof _ pnr ses élèves. . ~endant que Cortot fa1sa1t son ap_par1- du jugs d'i~etruction militaire c:e ~60 11· 

Au program'lie des plus mtéres- hon sur scène, acclamê de confiance . n• . \'on contre ln 
sauts figurent des divertissements par uq auditoire en tl.;~;,ù, sfü· ùu rG-

1 

n.1;é ~o 1.~~'~9 Plra ' ,jl~ 
uhorêgraphiques sans nombre appe- gal sans pareil que cet artiste lui ré- rt BeoeH aad· est né en 1904· Il 98011 

· - J' d · t. d 't am a dant lés à fai~e la JOIO et _a mira ion . e serva1 · . ,. , incarcéré à la santé eo atten 
ceux qui auront l'occasion de les voir l Avec cette habitude qu 11 a de 1 or-) traoslert à Tunis. 

,. 
i 
1 

~ 
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TE DU BEYOGL cette fosse commune .. Tant de gens? CON U l 
de cette masse, de ce pêle-mêle... de 

Mais alors preeque · tous '?... Alors 

FRIRE PnRT 
peut-être Lambois '? peut-être Rqion-

Ce Soi:r SAKARYA 
La plus graude réali~atioo coloriée de ROFBEN MAMOULIAN 

BECKY SHABP ponnet ? ... Il aurait, voyous, comb1eo, 
• Ripo1P1et ? ... 72, 73 ans .... Ah? ... A'.ors 

oui, p 'Ut·ôtre ... El sans doute aussi la 
cou si ue .\lnrlhe ... Et V Pradier, qui se: 

Par André BIRABEAU. 

Cela comm~nça de la façon suivante: 
un jour, li. Communeau était malade, 
allongé depuis une semaine dans un 

I
ht fiévreux ; on lui porta son courrier. 
1 Y avait par mi les lettres une large 

enveloppe bordée de noir ; en l'ou­
vr~nt il lut qu'un certain M. Guereeille, 
Q,u1 était de Ees relations, ~eoait de 
8 éteindre pieusement dans sa 62e an­
Dée ... Or, M. Communeau avail lui­
IDême 6! ans. Une très désagréable 
11Dpression l'a~sombrit, le glaça : il 
P~nsail à sa propre extinction. Elle 
lui Paraissait soudain non seulement 
~ossible, mais probable, naturelle ... Il 

1 êc1da de ne plus jamais ouvrir une 
0 ttre de faire-pari funèbre. 

C'est entendu, nous sommes tous 
~Oriels, et nous ne pouvons pas <lou­
er que nous finirons un jour. Mais t0 urquoi s'empoisonner en y pealGI? 
a mort n'est rien ; mais l'idée de la 

lllort est quelque chose d'affreux. La 
iagesse, pour un homme qui considère 
que la vie n'a qu'un but : d'y être le 
Plus heureux possible-et M. Commu­
Deau était de ces hommes modérés 
qu'on appelle des égoïstes - la sa­
l!esse est d'é~iter tout ce qui peut rap­
Peler l'inêluctabililé et l'approche de 
fette fin. Pour n'avoir pas à pen1er à 
a sienne, M. Communeau résolut d'i­
~norer délibérémenl désormaig la mort 

es autres. 
La première lettre de faire-part 

~0•re qu'il reçut, il 011 l'ouvrit pas, il la 
ch't entre deux doigts comme une 
1 ~se trop chaude qui peut brûler et 
l: Jeta vite daae un tiroir. Il aurait pu 
~ déchirer sans la lire. Il n'osa pas. 
• e s'en étennera que qui ne connaît 
~~s cette singulière nature humaine 
1 U les délicatesses voisinent avec les 
11°~erstitions, les scrupules avec les 
ra•vetés. Ne pas ouvrir ces lettres de 
1:•re:part paraiesait à !If. Communeau 
tri!•hme, les détruire lui eût semblé 

0.P mufle. La seconde lettre noire 
~u, lui arriva alla encore dans le tiroir: 
n:bsuivantee aussi ; et cela devint une 

•Iode 
•ul!:n so~me, M. Communeau avait 1 c•f Primé la mort de son existence. 
% lait bien assez que le journal cha­
~9e_IDa1in lui apportât les !iennes ! Et 1 
'i Journaux, par les temps que nous 
ee'0ns, en sont assez chargés ! Mais 
a11 lont là morts lointaines, presque 
111 °nYmes, je ne dis pas indifférentes, 
ta ais enfin pas complètement émouvan-
11:· lrn homme célèbre mal opéré, un 
~n ranchi dont ou a r · glé le compte, 
!011 ~•liier de jaunes bombardée, un 
tai~honnaire soviétique épur1. ça n'a­
't aux yeux de M. Communeaa quo 
11 Caract~rs terrible mais banal qu'ont 
l'i~ Cataclysmes naturels. la foudre, , 
i. 0ndatioa ou le tremblement de 1 

10~8 · C'est la mort seule de gens que 
Ill\\ Connaît, que notre regard a tou­
·1 .. 8• dont notre main a connu la cha-
, " 1 d · ··1 'ta· e la main dont on a seuil qu 1 ~ 

plaignait toujours de son foie.:. El Lu-: 
cienne '? ... Oh non, pa> Lucienne ? ... 
Pour<poi pas ? 

LD MAITRESSE DE NDPOLEOM 
( Parlant Français ) 

avec MIRIAN HOPKINS dano le rôle de «BECKY SHARP• 
Une des plus grandes COURTISANES du siècle dernier. 

Une cur101té le prenait mainlenant,plus 
forte que son égoïsme, plus forte que 
sa prudence. Il avait envie de voir les 1 
uoms qui étaient là ... Pour savoir sur­
tout ceux qui n'y élaieut pas! ... Il 
ouvrit une lettre ... 
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... Quand il les eut toutes ouvertes 
il redressa la tête. Il était extrême­
ment pâle. Il jeta auiour · de lui uo 
regard stuptfail, effaré, craintif. Il 
était tout seul dans son salon avec 
devant lui cet amas de lettres bordées 
de noir ... Toul seul... Oh ! comme il 
était seu{ ! .... 

Ripoonet était mort, Lambois était 
mort, V1\I'adier était mort, la cousine 
Marthe aussi... et même Lucienne ... 
i,ambois c'était son collège, Véradier 
son :ég1ment, Ripouoel son bunau, la 
cousme .\1arthe sa famille, Lucienne sa 
plus douce aventure ... Tout était mort. 
Tous ces gens qui avaient vécu avec 
lm telle ou telle journée de telle année 
-même une journée sans importance! 
- étaient morts ... Ses •ouvenirs sou-
dain, Qll'il avait partagés avec eux, lui 
sembaienl avoir perdu lellrchaleur,leur 
vie ... Il était seul. tout seul... Aban· 
donné de tous ceux qui avaient fait 
la route avec lui, seul en marche en­
core ... ne lui semblait plus être un 
vivant, mais un survivant. 

Il frissonna. Tous ces morts autour 
de lui- deux cents morts tout d'un 
coup !... 

II avait un remord aussi... Ces bra­
ves gens qlli lui avaient annoncé leur 
peine el à qui il n'avait pas envoyé 
un simple mot de sympathie !... Cette 

(Voir fa suite en 4me page) 

~i. BconomiquB Bt f inanciBrB 
La production de l'émeri 

--------
Le carborundum ou encore l'émeri 

artiticiel qui est connu dans le com­
merce sous des nom1 divers tels que 
crystolon, carbolon, samite, alundnm 
lionile, borolon el ozaluma, n'a com­
mencé à être produit et consommé 
sur une large échelle qu'à partir de la 
guerre générale ou dans les anaée11 
qui ont suivi celle-ci. Cependant la 
date de la découverte est plu3 vieille 

revient par tonne de l'émeri de Na­
xos est plus élevé que de celui de Tur­
quie. D'après ce que l'on raconte ceci 
provient surtout du système d'exploi­
tation qui y est appliqué. 
llltoye11s de tra11sport et frais : 

Le plus grand obstacle au déve­
loppement de notre production d'é­
meri est constitué par la difficulté du 
transport et sa cherté. A la vérité, du 

encore· fait que plu1ieurs de nos mines sont 
C'est en 1891 que l'Américain Ache- loin de la côte et des stations de che· 

son. qui essayait de fabriquer du min de fer,les frais de transport, selon 
diamant artificiel, découvrit par ha- la position de la mine, s'élèvent à des 
sard l'émeri artificiel pendant qu'il se montants importants variant entre 
livrait à des expériences dans ion trois el onze livres. 
four électrique en mélangeant le si- Pour le transport de l'émeri aux 
licium et le carbone. Croyant que ports d'Izmir el de Kulluk où s'opère 
l'alliage qu'il avait obtenu était corn- l'exportation on utilise les chameaux, 
posé de carbone el de corendon ou les ânes le chemin de fer et les ca­
de cor:mdum il lui donna le nom del mions. ' 
carborundum. On anprit ensuite que . . 
cela était du carbure ,de cilicium. r Organisation de la ve11te 

Achesoa, qui créa la première fabri- Chaque société ou propriétaire de 
que d'émeri artificiel en Amérique, or- mine en Turquie fait ses ventes par 
ganisa allssi eu Europe de petites fa- ses propre~ moyens. Les ventes en 
briques en France, en AII.imail'ne et Grèce se faisant sous le contrôle du 

l
e~ Aulri_che po':1r protéger son brevet ministère de !'Economie, sont soumi­
d mvenllon et 11 ete11d1t de cette ma- sea à beaucoup de formalités. 
nière son activité en Europe. . Prilc de ve t 

L'industrie de l'émeri artificiel, qui, . n e 
au début était produit oc quantité li· Le ~rix de. vente de l'émer~ en 
mitte el donl le prix de revient était Turqme a varié entre 25 et 35 livres 
élevé ne pouvait êtr6 considérée comme' au cours des années 1923-25 et après la 
un c~ncurrent dangereux pour l'éme- guerre il a haussé à 43 livres, ce qui 
ri naturel. Avec le temps, et à la suite constitue ll':1 rec?rd. De même en 
des besoins impérieux et urgents qui Grèce les prix, qm, !!Il 1~23 montèreul 
en furent ressentis au cours de la graduellement, alte1gna1enl la plus 
guerre générale et grâce aux perfec· haute proportior: e~ 1926. Après cet~e 
tiounements qui onl été apportés dani da~e les prix aussi b1e_n en Turquie 
le domaine scienlifiq ue, la production qu en. Grèce commençaient à tomber 
fui augmentée. D'autre pari, les prix réguhàrement. 
de revient furent réduits et c'est de Le fait que. d'une pari, la consom­
cetle façon que la consommation de matioa de l'émeri mondial ait considé­
l'ér:r1eri naturel fut considôrablement rablement diminut1 comparativement 
rfiduite. A.. In yOrjt~, J'érneri nrtiCicîel aux annéAR d'avant-guerre, Ja coa­
comparé à l "émeri naturel présente de curronce de l'émeri artificiel, de J"au­
multiples avantage,;. Ir~ el enfin _la crise générale, ont co_n-

D'abord, du poia t de vue quantité, lr1bué co_ns1dérablement à celle bais: 
il n'y a aucune limite à sa produc- se _d?s prix. A~ co~rs d~s années qui 
1iou et, du point de vue qualité, il esl SU1V1rent la crise, l émeri hellène com­
supérieur en plusieurs points à l'émeri paré au celui turc a été vendu à de 
naturel. La tepeur eu corendon peut plus hauts prix. Il faut en recher~her 
facilement être ~letée, suivant l'usage les causes plutôt ,dans les réductions 
que l'on en fera, jusqu'à 95 o1o. Or, appor~ées dans les ~axes perçues en 
la proportion du coreodum détenu Turqme sur les.émeris que sur la dif­
par l'émeri naturel n'a jamais dépassé férence de quahlé ou les conditions 
les 80 010. du marché. 

1,,ient vivants' comme nous, qui nous 
~'()~Pe ot nous fait trembler. Or, M 
illQ,1 munau était un personnage trop 
t~ J'8le pour qu'il connût les célébri­
•Ou 0nt on annonce la fin dans les 
~11rn~ux .. Il étai! vieux garçon, sorl~il Après avoir donaô ces explications 
1'11 ' B éta11 fait dans Paris une ex•s· •u1· le coucurrenl dangereux de 

Taxes perçues par tonne et en 
ptrs. en Turquie de 1929 à 3 7 l11~e Provinciale. En cachant ses lei- I"llmeri naturel, revenons au cours de 

la Ill ùe faire-part,c'étail vraiment toute noire production en émeri. 
C• 0rt qu'il se,cachail. 1 Au cours de In guerre générale el 

~Ir était bien agréable. Il avait des de la guerrA de I'Indépendance qui 
~,~Ille éparpillés dans diverses ville& 1 la suilit ,nos mmes d'émeri res-
'-lll rance des amis de collège, des tèrent inoccupé et l'organisation 
t()11~~actee' de rêgimenl. des ancien_s 1 fut détruite. Ensuite apris la guerre, 
~luai!Ues de bureau; il ae les voya1t1 ~ ~ la consommation de l'émeri mondial 
f!ta'. ne correspondait plus avec eux; 

1
,,._ 

1
,_ ' diminua considérablement. La pro-

·i!j c~8llt des gens très. impo~lanls pour PV'(..c...J, duction annuelle améric•ine qui avant 
~~8 Pendanl puiiqu'rls avaient été se.s la guerre générale était de 30 à 100000 
~1ts1 a1f~ interlocute 11rs, ceu.x d?nt il lh'M /C' ..,,,~,,.,,,/(') rde'!' tonnes tomba au tiers de ce chiffre 
."li~ e.nom quand il rappelait se_s VVf..4N./1"1i:ill~ __ _jJ après la ~uerre géuérale. La crise S

1
:n1ra ... Eh bien, ainai, 11 pouvait mondiale JOUa un rôle important dans 

;,!u~ r à eux sans tristesse! parler ~SL· JIOW• rrln celte dimmution. 
~n8 Jovialement ! se moquer d'eux \,,,/fJ/C..- Grâce à tous ces facteurs et grâce 
; 1, ll'Bcrupulee ! Aucun d'eux, pour aussi à la concurrence redoutable qui 
~., Gtait mort ! Ils étaient Join de sa ~);~ aopd lui était faite par l'émeri ~rlificiel dont 
C81 01fà. tout. . . les prix diminuaient de ]Our en jour, 
~,68 ., bien sûr, avait ses pellts 111· la produc1iou de l'émeri après la 
1.~tr~•ents. Par exemple,quand il ren- î/, d • guerre diminua d'année en année 
"llla •t quelque monsieur d? sa coa- r,-v n~ aussi bien dans notre pays qu'en 
1 .,lice, s'il disait en le quittant : ~~ QJ.l t'l/f,()L{/lS'e Grèce. 
1lr8"'h fa1te1 toutes mes amitiés à r; f ;--p,_-~ Cette diminution fat surtout sensi-

:111 a; .armante femme... / ~ - ;,;,J.e:xi./--, . ble en Turquie. Noire Ilroduction 
1t 1t ~,rivait parfois que l'au.Ire répon- aeJ' U~ d'émeri en 1930 comparativement il. 

1fpr 0c un visage soudnm surpris E .,;; te~ celle o'avant-guerre représentait le 
1" At''"'"" . . • ,;,;omo ,.,1om'"l, ol • l'h'"' •• 
b~t'?· .~~s v~~~ :~~~~ret~vo~el~~s f~i,~e~ f ;~~€/'l,/ :1~e~~~r°.fs~~t~r~~: I~e:~~it?:. 1923, elle 
bai''ia , , ë) ~ Noire production qm, avant la guer-
' li80 °eet là peu d'ennuis en corn- 'l";_ .J!!"'" re générale variait entre 40 et 50.00o 
~ortn des avantages. Car ignorer ~sreRt>f'l': ' tonnes, est' tombée en

67
19a3 à 6.!!96 

~!\ ''ilJ de ses contemporains, c'est lionnes et en 1930 à 3.2 tonnes. 
lne eux! C'est - réfléchissez-y - WOLAN15[ l)AN~ Après cette date. c~lle-ci commença 1~CapPas vieillir!... . IS • là augmenter réguhèrement el en 

\ 1 'l! 11 
91ldant il arriva qu'un iour M. 1933 elle s'élevait à 7.017 tonnes, et 

~ '~ ce110au dut démén1ger. Vous -... u· . N ,. N\ I _,- au cours des trois dermères années, 
88t 0 Qu'il en est dans ces cas-là: .V. c'est·à-d1re en 1935, :16 et 37 elle était 

'~•ac~0nduit à explorer d_es h_auts entre 11 et 12.090 tonnes. 
li,j~ rtj, {ds où on ne hissait 1ama1~ le 
1\:1 eav eitaminer de vieux papiers 
~~~ra,18°ir ceux qu'on pourr~it . ne 
llj,_'011ttd'orter à viùer tous les tiroirs, 
i\le~1 Uneau' se trouva ainsi bru.s-
'i;t le8 ùe•ant celui où il glissait, 

lllort0uvrir, ses lettres de faire­
\.' t' Ua1ree 
·'111 •ru· . 
~ ~ r.e11

1f êtait plein. II y avait là 
\_. 1· Ca~ lettres, peut-litre da vanta­
,~ 11, p m.uneau y avait, d'un geste 
11 '•n. 1irté l.es main_e. II les relira 
} l.îu0i 1 était surpris troablé ... 

,1 tatll Pensa+il tant que ça '? ... 
~~qi 80 de gens que je connais­

' Pount . morts f ... 
va11 pas détacher les yeux 

E 1 - h. d 6 glll vaste local Commerce n p BIR CBDu·B B BVO . pou V a nt Prix de revient : 
servir de bureaux ou fie 1n11ga.:nn est à louer . h"ff . 
S'adre•ser pour information, à la •Scclet• 1 On ne peut avoir d~s C ' res précis 
Operal~ italin_n~o, Istiklal qa,Jdes<. Ezal sur Je prix de revienl par tonne de 
Ç1kma~, à cote d•• êtabhssemonts •Ho l'émeri produit au•si bien ,en Grèce 
Mast 1 Vrnce•. . M . on 1 d qu'en Turquie. ais . peu onner 

Lsçons d'allsmand Bt d'anglais ainsi 
que préparationfl spéciales des ditfé tontes 
branches oommerciales et des examens du 
baccalauréat en particulier et en gro ~pe -
par jeune professeur allemand, connaissant 
bien le françail!I, enseignant dani:; une grande 
école d'Istanbul et agrt!gé tl~ philosoFhie et 
èa lettres de lUniversité de Berlin. Nouvelle 
méthode radicale et rapide. PRIX MODES­
TES. S'adresser au journal Heyoglu sous 
Pro!. li.. M." 

à ce sujet des reuseigoements d'or­
dre général. 

Si l'on s'en rapporte aux dires des 
propriolaires de mines en .Turquie, le 
prix de revient de l'émeri par tonne 
selon les diverses mines varie entre 
300 et 550 piastres. Lee inléressés 
gardant le secret à ce sujet, il n'est 
pas possible d'e.nalyser ces chiffres. 

On sait seulement que le prix de 

/.es premiers Les second5 
Année /inan. Prop. 010 6 mois 6 mois 

1929 10 335 348 
1930 10 333 336 
1931 10 320 284 
1932 10 279 233 
1933 1 2,31 2,25 
1934 1 2,21 1,98 
1935 1 1,29 1,26 
1936 1 1,48 1,71 
1937 1 1,65 1,48 

Exportations de l'émeri de Tur· 
quie au eours des années 

1823-1937 
Le lableau ci-dessous indique le 

cours de ces exportations el leur va-
leur en Ltqs : 

AnnétJ Tonnts llqs 

1923 5.099 137.962 
1924 7.446 26•.2g2 
1925 8.927 268.697 
1926 6.636 287.271 
1927 6.825 21.271 
1921 11.145 347.724 
1929 7.603 259.724 
1930 ï.428 248.838 
1931 5.080 153.41• 
1932 6.323 1118.191 
1933 7.017 159.987 
1934 13.484 258.693 
1935 11. 622 151.6(! 
1916 13.367 187 .277 
1987 12.462 196.534 

Le plus important ach Leur de la 
Turquie est l'Angleterre. 

Lee so 010 de nos exp Jrtatio::ie en 
moyenne se font à desti11ation de ce 
pays. Vient ensuite I'Amêrique avec 
une proportion de 40 010. La Hollande 
vient en troisième lieu parmi nos 
cliente. A part ces pays qui retirent le 
90 010 de notre production, viennent 
encore parmi les acheteurs importants 
l'Allemagne el la Belgique. 

Quant i'l la Grèce, les pays auxquels 
elle vend le plus sont par or­
dre, la Hollande, l'Angleterre, la 

3 - BEYOGLU 

Ce soir à 21 heures au 
Théâtre Français 

J?ou..:r ses s.d.ieu..:x: • 

Alf'red Cor"to"t 
donnera. une conférence sur 

• 
La poesie de fa virtuosite dans l'œuvre de Chopin 

suivie par l'exécutioc intégrale de 

24 ETUDES 
( 12 op 10 12 op 25 CHOPIN) 

Fraoce, l'Amérique el l'Allemagne. . 1 Et ceci n'est possible qu'avec des mo-
A leur rentrée d~ns ces pays QUI I yens je transportplus faciles et à meil­

sont les prmcipaux importateurs mon- teurmurché et en s'assuraal un maté· 
di aux, l'émeri ne paye aucune taxe 1 riel et une installation pou\lanl obtenir 
douanière. un rendement à un prix encore meil-
Conclusion : leur. Pour ce qui est de la Grèce,par­

m1 _les moyens les plus efficaces pré-
Il est indéniable qu'au cours des conisés par les intéressés, on demande 

dernj.ères années la guerre mondiale un sylème d'exportation plus propice 
et Iel industries métallurgiques ont que celui existant à l'heure actuelle. 
imprimé uu nouvel essor aussi bien Une autre mesure générale qui aug· 
eu Grèce qu'en Turquie à la produc- meulera la consommation de l'émeri 
lion de l'émeri. Pour s'opposer vicia· c'estde luitrouver de nouveaux champ~ 
rieusemeot à la concurrence de jour dans la fabrication de l'aluminium et 
en jour plus redoutable de l'émeri ar· du ciment. 
lificiel. il importe de baisser autant 
que possible les prix de l'émerinatural. 1 (Du bulletin du Türkofis) 

•ouvement 
-- - . -~ 

ar1time 
a: z:c~,-•=•w-44-=""•0:'-=~-=~ 

' 
01 ! NAVIGAZl01' 1~ ·VE~f:.ZI~ 

Dt.parts pour 

irée, Brinr\ isi, Venise, Triestf" 
des Qua;s dt Galata tous les vtruf,-,.dfa 

d fO heurt.f prit1 ~t'.f 

Cavallo. Saloniqne, Volo, Pirée, PH.tr: ~. 8ar1tl­
Quaranta, Brin<tisi, Ancône, Venise ·rriAqt~ 

Saloniquai, Mêtelin. ,Izmir, Pirét~. Cl. 111•1tt. 
Patras, Brindisi, V~nh.1.-., Trie:~t" 

Bourae.z, Varna, ConHtftnt1.1t 

• 
Sulina, Galatz, Braila 

Ratraut 

P. FOSCARI 

FE NI CI A 

QUŒ!N.\LE 
Dl.\NA 

Vl~!iTA 
l~EO 

DIANA 
MERANO 
ALBANO 
AB BA ZIA 

DL\"'A 
MERANO 

29 Avril 

5 llloa 

J,q ~\vril 
12 )fai 

23 Avril 
7 ~i.l 

27 l\.vril 

' Mai 
5 Mai 

11 Mal 

27 Avril 
4 Mai 

1 
E:t COLl\Cldeo 

i BrloJlsl, V 
alM.Tt'inte,a .. 

\let Tr. Btp, po 
, Io•• 1'8q rope 

} 

l 
i 17 beureo 

à 17 beureo 

l • 18 beuM 

! l 17 b· 

à i1 b. Jr• 

En coïncidence en llnl1a ave~ L3i lu-c>Jaa - bit~ai~ IH d·l•1~:i «lllli" 

et •Lloyd Triestlno-, p,,ur touieil leil ùe"tinalill1H d 1 rnon'I~. 

Agence Généra.le 
Sarap lskelesi 15, 17, 14l 

"lsta.nbtll 

Téléphone 44877-8-9. ,\ux burea11x: <le Voyagos ~ llt'1 'l'él. 4t914 
• n • • W.-Lit~ " 4i68tl 

PR.A.TELLI SPERCO 
Quais de Galata HUdavendigàr Han - Salon Caddesl f'é•. 41792 

Vapeurs Compa~nies Départs pm1r / ---------
0 tes 

(oaul fQJpri•aJ 

Anvers, Rotlerdam, Amster- / 
dam,:Hambourg,portsdu Rhin/ 

flourgaz, Varna, Coustautza 

Pirée, i11ar~i.ill~, Vaieuce, 
verpool 

Li-

\ 

cAriadne» 
c}uno,, 

• D~ucafion • 

aHebe• 

cDakar .lfaru• 

Oompai;:nie R:oyale 
Nêerlandni11e de 

Na•fl(ation ~ Vop. du 28 au 30 Av ri 

1 

ver~ le 4 Mai 
vers le 5 Mai 

NIPPON YUSEN 
KAISYA vers le 15 lla1 

1 

O.I.T. (Co111pagnia ltaliana Turismo) Organis•l•on i~londiale de V·J7,qH. 
Voyages à forfait.- Billets ferroviaires, marit·mes et e1~r1911 1 - • & ,~ ,, r 

réduction sur les Chetni11s de "er //alie'JS 

Sadreeser à ll'RA'rELLT SPERrJO Salor1 'J~ 1-ii;~1-H:ü.i lV' i 11 ~ tr q 11 l t• tt, 
T~l. ,u700 

DButschB LBvantB • LiniB, 6. M. B. H. Hombaura 
DEutschB LuuantB-tiniB, H~mbJUP3 n.a. H! lÙJJ~] 

Atlas LBUilDtB-LiniB A. 6,, BremEa 
Service régulier entre Ha'l1°30UriJ, Brâ n 3 1 \ 11l.1, 

Istanbul, Mer Noire et reto 1r-

Vapeurs atendus à Istanbul 1 
de Hambourg, Brême, Anvers 

vers le 23 Avri 1 

vers l e 23 Avril 

Départ9 prochains d'Istanbul 

pour Hambourg, Brême, 
Anvers et Rotterdam SIS ARKAOIA 

SIS CAVAllA 

S1S MACEDON!A ven le 25 Avril S1ti ADANA charg. le 3 Mai 

chJr~. le 5 Ma 
Départe prochains d'Istanbu 

pom 'Bourgas, Varna et 
Cou1ta~tza 

S1S MACEDONIA charg. le 27 Avri' 

818 HOREA 

Connaissements directs et billet,; t.lc pass.1~e po:ir 1a '' e ,,,.,, -!.i rn 
Po11r tous reuseignements s'adresser à la I>eutsche Leva 1t!·Li.1ie, 

Agence Générale ptlur la Tuc~a;e.<11la'1 R nq'1 ~iu l1u Tél 44760-4 $1 
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spo:rti ""Ve Ligne 
POOT-BALL I 

Lundi 25 Avril 1938 

d'exploitation de l' Aka.y 
de la. Denizba.nk LR PRESSE TURQUE DE CE MRTin 

LB voyage à Athèrœs dE M. M. CElâl 
Bayar st Tevf ik Hü~tü nras 

Vsrs un match Turquie-France Transport des meubles aux rives d'Anadolu et aux 11e• 
Ainsi que cela se fait dans tous les pays civiliaés et grâce à l'ini\13• 

live prise par notre exploitation, la Société Auonyme Turque des traos: 
ports généraux d'Antalya a inauguré un service spécial pour le tra05 

port commode, en toute sécurité et à bon march~, de• mtJuL. ' rt' tons 
ceux qui se rendent en villégiature. 

U voy&Jgt à Alh,ne& dt nos ministres 
est unanùnement commentt par nos con­
frères de et matin. 

que lt bt1! du voyage de M. Ce/41 Bayar 
n'est pas .seulement dt restituer sa visite à 
}f.Hliaxas, mais dt .signerlaus.si le nouveau 
traité lurco-helliniqut. 

Le prix de transport des objets de grande dimension, frais de vo•; 
~ure, portefaix, bateau compris est de Ptrs. 120. Téléphoüe 24220 ° 
23801. . •9U 

Les transports commencent à partir du 1er Mai et durent iusqu 
15 Juin. A la fin de l'été le retour aura lieu de la même façon. 

M. Ahmed Emin Yalman icrit dans le 
"Tan,, : L'entente turco-hellénique a marqué 

les premiers pas vers la conclusion 
de !'Entente Balkanique. C'est à dire 
qu'au:sein de cette entente l'accord 
turco-hellénique a revêtu une portée 
el une signification historiques. Plus 
ell" sera renforcée, plue !'Entente 
balkanique, dont elle est la base, sera 
consc'. ;rlée. El les heureux effets du 
nouvei. pacte qui sera signé cette 
fois à Athènes se feront ressentir 
jusqu'en Europe Centrale. C'est dire 
qu'il sera applaudi aussi à Belgrade 

Réduction da.ns. le tarif d~s col~& it 
Dans le tarif des colis, les réducl!ons suivantes ont été opérées à pari 

du 1 Mai 1938 : L'amitié turco·hellénique joue un 
grand rôle dans la vie des deux pays 
voisina. Il est tout naturel que 'nous 
accueillions avec intMêt toute occasion 
et toute possibilité qui s'offrent de 
renforcer ce rôle. Le fait qu'elle s'ap­
profondit tous les jours un peu plus, 
qu'elle se consolide tous les )Ours cla­
vantage est un év.éne.~ent d'une por­
tée mondiale. L am1tul turco-hellént· 
que constitue, en effet, un exemple 
sans précédent dans les relations in· 
ternatiouales. 

Les deux pays ont un passé plein 
..:e haines, d'hostilité, de malentendus. 
Ile ont servi l'i;n et l'autre d 'instru­
ments d~s aspirations et des intérôts 
des grandes puissances étrangères. 
Nous avons fait partie de fronts ad­
verses. L'hostilité et la méfiance réci­
proques se sont développé~s entre 
nous comme une herbe empoisonnée; 
pendant des années noua avons arro· 
eé entretenu, développé cette plante 

' vénéneuse. 
Et un beau jour nous nous sommes 

' heurtés violemment. Cette lutte con s­
titue dans l'bistoire des deux pays, ' . . le pire d~s orages. Des ex1sten~ee in-

comme è Bucarest. t 

De Ptra. à 
" ,, " 
" " " 

25 Ptrs. 
50 " 

100 " 

2,5 
5 
7,5 

" 

6 
26 
51 

101 et au dessous 10 

Le "onze" national de France avant 
avec la Bulgarie 

sa rencontre 

L'4quipe de France de foot-ball a envoyé. une dépêche de félicitations 
!ait une brillante saison cette aonée. a a1nqueu t1 ux .T re u concours hippique 
Elle ne compte que deR victoires è deN!ce et leur a souhaité un plein suc-
son actif et un seul match nul - corn- cès également dans les aul!·ss opreu­
bien flatteur - avec l'Italie. Son der- ves. 
nier auccès a été 1 emporté sur un • 

des championnats bUropéens de lutte 
gréco-romaiue pour 1939. Les cham­
pionnats de lutte libre de 1938 n'au­
ront pas lieu à la suite de la renon­
ciation de l'Ihlie. Ceux de 1939 fu· 
rent confiés à la Finlande. 

Le congràb nomma un comité de 
trois membres pour étudier l'organisa­
tion des championnats mondiaux de 
lutte. Furent élus Barissonzo (Italie), 
Frey (Allems~rl_!)..!_o:u~ (Pologne). 1 

FDIHE-PDHT 
pays bal ka nique, la Bulgarie, par 6 : Le Kurun précise• • l'é · 
buts à 1. Etant donné que cette der-1 a été si brillamme qtue preuéve qui (Suite de la 3ème page) 

·è t · 1 f t· n rem port a par 1
b

11 
1rke ?0

mp le pa1rmif 6
1
8 orma 100.st, nos cavaliers est intitulée • Coupe deR rharmante Françoise Gestion, la mère 

a. amques es P us or es, on sa1e1 1 Cavaliers p~lonais ». Notre é ui e de ces gentils Claude et Simone, par 
facilement la classe du foot-ball fran- ayant recue1lh exact 1 1 q - p exemple, qui avait perdu sou mari, çaia . emen e meme 

'. . . nombre de points que l'équipe fran- uu mari qu'elle aimait tant... Non ce 
Mais mieux que des comparaisons sur çaise au cours d'une ·è 6 n 'était pas i;(enlil de ne pas avoir tl té 

le papier, le puùlic sportif balkani- ve 0 'n en oi·gani·sa u premi red pren- Eh b 
1 

· 
é é 1 l' · • ne secon e pour l'embrasser. ien, il irait ! 1 lui ex-

que. en i n ra . aura occasion pro· départager les deux équipes.Cette fois, pliquerait qu'II était en voyage, met· 

· Banca CommBrcialB ltaliana 
Capital Pntitrom~nt ms~ rt résems 

Lit. 847.596.198,95 
. 

Dlreotton Centrale .nr..1"LA.ll 

Flltalea dana toate l'IT&LIE, 

l»TAlllBUL, IZMIB, LONDRES. 

NEW-YORK 

Créations à l'Etrang-er: 

Ranca Co1nmerciale Itnliana (Fran,~) 
Paris, Marseille, Nice, Menton• Crtll, 
nes, Mooaco,Toulouee,Beaulfeu Mo11te 
Carlo, Juan-leR-Pinq, CRsnhl'\nc~. (\lll 
roc). 

' Banca Commerciale ltaliane e Bulgnr• 
Sofia, Burgas, Plovdy, Varn11. 

Banca CominerciaJe Italiana e Grcc!l 
Athènes, Cavalla, Le Pirée, Saloniqu3 

dividuelles onl pén, des m1\ll1ers cle 
familles Qnt été plongées dans le 
deuil. 

Ce passé et ces orages pouvaient 
avoir pour effet de nous plonger dan11 
l'épais brouillard d'une sombre hai­
ne. Il était fort possible que nous ne 
trouvions pas d'issue à cette impasse 
et que la lueur de la paix fut con­
damnée à ne jamais briller. 

Quiconque a suivi de près ou de 
loin !'Entente balkanique sait tout cela. 
Un côté inconnu de la question nous 
est révélé par M. Celâl Bayar dans 
ses déclarations à la presse. C'est en 
1932, soue le gouvernement d'Ismet 
Inonü, à l'époque où il s'~tait rendu à 
Athènes pour régler les rapporte 
commerciaux entre les deux pays, en 
sa qualité de ministre du Commerce 
que M. Celâl Bayar avait été chargé 
d'avoir avec les hommes d'Etat hel­
lènes des échanges de vues au ~ujet 
du traité qui doit être signé mamte­
nant dans la capitale hellénique. C'est 
une coïncidence assez rare que M.Celâl 
Bayar, qui a participé ainsi à la pré­
paration des principes du nouveau 
pacte, aura l'occasion d'y apposer sa 
8ignature en qualité de président du 
Conseil. Par le fait même, il apportera 
à l'Etat ami le salut d'Atatürk et de 

chamement d11 !uger de la valeur du la supériorité turque •'affirma, écra- tons, qu'il venait seulement de trouver 
foot-ball français. . sanie et le drapeau rouge du Crois · le faire-part ... 
O~ annonce, en effet! que M. Rtmet, sant et l'étoile lut arboiô sur le mâi Il y alla. II était plein de tendrr~se 

président de l~ lédérallon française, a de l'hippodrome. et dll charité. Françoise habitait tou-
la nation turque. C.écidé d'orgamser une tournée de pro- joura le même appartemeut. i\lai• il 

• pagande dans les Balkans. L'équipe LOX"I ... ~ ' ut qu'elle avait déménagé, car on 
• • de France matohera au cours do ce entendait derrière la port9 du bruit, 

En'in M. Yunus Nadi écrit dans I• ~oyage les onzes nationaux suivants : Tekirdagli a battu Kara Ali . Eh 
11 

Ranca Co1nmerri~ll:11 Ttalil\rt!'l P.t Rn·n!l11 
Bucnrest. Arad, BrRilR, Rrnqnv. C"'"" 
tantza, Cluj Galatz Temiqcn.rR, RibiCI 

RRnca ComrnerciRla rt'\liann pP:r J'Egit. 
to, Alexandrie, ~LP Caire. nemano11t 1 

àfaneourah, ete. 

Maie le malheur réciproque a eu 
pour effet de nous désil ler les y~ux. 
Nous en lavons tiré les conclus1ons, 
nous avons enterré le passé. Nous 
a•ons trouvé le point de jonction de 
nos destinées. 

Ji:n présence d'un monde plein d'oc­
casions et de prétextes d'a venturec, 
nous avons ressenti profondément 
le désir de nous tendre la main. Sur 
les ruines du passé, nous avons placé 
les fondements de la paix et de la sé­
curité avec une telle bonne foi et nous 
avons obtenu en peu de temps une ré· 
coite si satisfaisante que l'umvers en­
tier a vu avec stupeur le spectacle de 
l'amitié la plus large et la plus g éné­
reuse subi tituée à l'hostil ité lu plus 
acharnée. 

Nous publions aujourd'hui d~s dé­
clarations du nouveau chargé d affai­
res de Chine. Ce diplomate distingué 
nous a dit : 

c Nous marchons, nous autres Chi· 
noie sur les traces de la Turquie. Si 
les Japonais suivaient à leur tour ce­
lui des sages Hellènes, .l'Extrème­
Orient présenterait très rapidement, à 
l'instar du Proche-Orient, un aspect 
de paix, d'équilibre et d'harmonie.» 

C'e61·à-dire qu'une nation comme la 
Chine de 500 millions d'habitants et 
60 si~cles de civilisation, voit dans 
l'exemple de la Turquie et de la arèce 
l'idéal de la paix en Extrême-Orient. 

Mais ce ne sont pas seulement la 
Chine et le Japon ; c'est le monde e~­
tier qui a besoin de tirer u.n en~et­
gnement de cet exemple. Pomt n est 
besoin de s'épuiser à rechercher les 
moyens de disperser les male.ntendus, 
de surmonter les vues étroites ; ce 
qu'il faut faire est simple : imiter le 
m, dèle donné par la Turquie et !'Hel­
lade à l'humanité entière. 

'' ' d tts rires, de la musique. non, e e "Cümhuriy.i'' •t la "Ktpu•liqu•": Turquie, Roum11nie, Bulgarie et You- par touche Eli · · 
n avait pas déménagé. e vmt ouvrir 

L'amitié turco-hellénique a présenté goslavie. Une série de matches de lutte ont eu elle-même et l'accueillit avec entrain. 
surtout deux particularités dans les On croit savoir que la rencontre lieu hier ail Stade de Taksim. Le plus _ Daniel ! ... Oh ! la bonne surpri-
Balkans. Turquie-France aura lieu à Ankara. Il important eu était, san• contredit ce- ao ! .•. Depuis si longtemps qu'on ne 

1. - Entente de deux peuples qui se pourrait cepondant qu'au retour de lui qui mit aux prises le champion de s'est vue !. .. Et comme ça toinbe bien 
ont vécu les phases les plus sanglan- la capital le team français matchât en lutte hbre de Turquie Tekirdagli Hù· qu

3
/vous soyez venu aujourd'hui L .. 

Banca Commerciale Jtnliana ·rrust C'! 
New-York. ' 

Banca Commerciale Italiana Trust 01 
Boston. 
Banca Commercirile ItJtlidna ·rrust 01 
Pbiladelphia, 

Affihations à !'Etranger 
. tes dea hostilités les plus violentes. cotre ville une séluction turque. seyin et l'ex-champion Knra Ali. Le Les enfants ont invité quelques amis. 

~. - Début d'activité que cette corn· Par ailleurs des conférance seront match fut assez long à s'eugager. Il y Ils ont illlprovisé une bamboula. Vous 
préhensiou a constitué pour !'Entente faites par les principaux dirigeanta eut consultations, échauges de vues, allez prendre une coupe de champa-

Banca della Svizzera Jtaliann : Lugao0 , 

Balkanique. français. pourpalera. gne nvec nous... 1 

La 1;remière particularité a été af- Le càampionnat de Turquie Finalement les deux lutteurs M. Communeau s'aperçut dans la [ R•nque Franc•i•e nt 
firmée par les garanties réciproques s'affrontèrent. Ils le firent au glace de l'antichambre: il s'était vêtu l'Amérique du Sud. 

BellinzonR. ChiaR'lfl, Lor.:irnn. r.ten· 
drhdo. 

de paix des de•x pays ayant une Hier, à Ankara Güne§ remporta une début, avec une certaine prudence, de noir et il avttit une tête de c1rcons- <en France) Par;•, 
frontière commune, o'eat·à·dire de la eecon'de victoire en battant Muha/iz .. une certaine rêeerve, comme pour se. tanc~. Il commença f;a phrase : ~Je ' (en Argent,ne) BuP-noa .. Ayres, Rn· 
Grèce et de la Turquie et ce fait, qui gueu par 3 buts à 2. mieux tâter réciproquemont, se ren-l viens de faire un tr~s !ou voyage. Ce 1 •ario de Santa-Fi\ 
n'avait pour but que la paix, a égale- Matche~ internationaux dre compte des ressources de l'adver- n'est qu'en rentrant que ... • Mais il (an Brésil Sno-Paolo, Rio-de-Jancl· 
ment été apprécié par les autres alliés . , . saire. Puis, d'un bond brusque. Hü- n'osa pas la finir. Il se souvenait de ro Santos, Bahia Cutiryba, Porto 
balkaniques. Au demeurant, le déve- Hier, à Frankfort, l Allemagne a fait seyin fut sur Ali. Lo saisi ~ sant à bras la date qui figurait sur. le faire-part'. 

1 

Alegre, Rio Grande, RMife crer· 
Jappement marqué avec le telllps par match nul avec le Portugal: 1. but à 1. Je corps il essaya de le jeter sur le 11 y avait 2 ans et demi que le mari nnmhuco). 
les événements mondiaux, a chargé A Pragu.e, la Tchécoslovaquie écras.a dos. Mais Ali se dégagea vivement. Et de Françoise était mort ... Deux ans et (an Chili) Santiago, Valparaiso, ie• 
chacun des Etats de !'Entente de de- la B~lgar1e par 6 buts à 0 et se quah· ce fut lui, qui saisissant sou ad ver- demi ... Eh oui ! La vie veuL que tout Colombie) Bogota, Baranquilla.) 
voire encore plus sérieux pour le main- fia a10e1 pour la coupe du Monde. saire comme un fétu le leva à force s'apaise, que tout s'oublie, que tout (en Uruguay) Montevideo. 
tien du statu-quo dans. les Balkans. Le dernier match de bras et l'e1woya i;udoment au ~ol, continue... Rancn Ungaro-Ttaliana, Budap•st fiai· 
Nul doute que ces devoirs 11e soient d "Fi t Vienna" la tête la première. Huseym ne tarda Mais M. Commenc9au se sentit plus van' Mlskole, Mako, Korm•d, oro• 
remplis toue nveo honneur. u rs pas à se reprendre après qetle secoue- gl1tcé que devant ses deux cent~ e~· haza, Szeged, etc. 

1 C'est pour nous, à la veille du La dernière rencontre des joueurs se· Mais dès lors la lutte fut singuliè· veloppes noira. oncore. Il comprenait Banco Italiano ·en Equateur) Guyaqul 
voyage à Athènes du Président du du First Vienna a eu lieu hier. Nos rement violente. A un certain moment là à quel point on est mort quand on Manta. 
Conseil M. Celàl Bayar, un devoir visiteurs avaient pour adversaire le la tête de Kara Ali effleura sans dou- t 1 Banco Italiano (au Pérou) Lima, ,1.re· es mor ... 

11
., vraiment agréable de passer en revue Beyoglu Sport. Affirmant une eupério- ceur le visage c!e son adversaire dont 11 en fut si frappé qu'il en tomba qulpa, Callao, Cuzea, Trujillo, To• 

toutes ces belles pensées sincères. rité manifeste dès le d!lbut de la par· les lèvres se mirent à saigner. Te- malade. Il comprenait, trop tard, que Molliendo, Chiclayo, Ica' Piura, ru 11 '1 

Outre les sentiments de considération t1e, le onze allemand domina nettement kirdagli crut à une attaque intention- toutes ces morts l'auraient moin• ému, Chincha Alta. 
el de sincérité de l'Etat turc, le pré- son antagoniste el l'écrasa par 5 buts nelle et il allongea deux coups de que cet oubli )'aurait moins hlessé, Hrvatska Banka D.D Zagreb, Sou••''~ 
aident du Conseil sera également à O. poing à son adversaire ; l'autre ri- s'il les avait apprises une par une et s;;

9
, d'Jsta.'ibul, Ku• Voyuoda, 

chargé de transmettre à la Grèce le Ainsi le First Vienna enregisLra sa posta de même.:Le match allait·il pren- en leur lemps. Pala:zo Karakoy 
salut et la sympathie de la Nation tur- 3ème victoire au cours d'une tournée dre l'aapect d'une rancontre de boxe? _La prochaine lettre qui m'a.rrive- 1 T<ltiphon•: Ptra 413./'J.2.J-4-S 
que. Nous l'en prions spécialement au où il subit 3 défaite•, marquant 17 On les sépara. . r.1 dit-il je l'ouvrirai tout de suite ! Ag•nce d Jstaubul, Allal<mciyau Hall· 
nom de l'opinion publique turque. buts et encaissant 9. Quand la lutte put être reprise, la ~lais iÎ n'eut pas le temps d'en race- Direction: Til. 22900. _ optratious_t} 

HIPPISME joue gauche de Kara Ali,labourée pa.r voir une... 22915. - Port•/euill• Vorum<nl 21.Q// r..-- :\ 
T .... RIF D'ABONNEMENT 

Turquie1 

1 au 
6 mois 

Ltqs 
13.50 

7.-

Etranger: 

Lto 
1 a11 2'.l-
ü mois 12.-

Victoire de nos oavaliera 
à Nice 

Nice, 2-4 A.J... - L'équipe turque a 
participé au concours hippique inter­
national qui se disputa ici hier et se 
classa première. 

• • • 

1 e e on g 1 es d e s o a ad vers a 1 re, sa' g Il a t t !!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! p osi 1; 011 : 2 291 1. -Ch a ,,9 e • t Port J 1. 
11 abondamment. Une prise do tête sou- - Ag•nce d• Beyoljlu, Istikldl C.1ddesr J 

daine du TekiJdagli qui envoya son ;1 Namik Ha
11

, Tél. P. 
1

1010 
advers&ire au sol échoua. Ce n'est Pour cause de départ succursale d'lzmü 

1
, 

toutefois qu'à la 27me minute que s'a- P1"a.no à, vendre L"ca//ontl•cof/r<' ri•' B<y•iJlu, a 6•1" 
cheva ce match si animé par une net- Istanbul 

• •• 3 mois 4.- 3 mois 6.50 

~~~----~~~~~ 

te victoire de Tekirdagli. tout neul, cordes croisées, cadre en 1 Vente Travaller's chèque'. 
Championnat• européena Ier. d 1 B. c. I. et de chèq"es to11r1st>;:. S'adresser tou\i les jours ane a .. l;I 

' 1 T 1· 24 AA L co11grès J• f matinée, 10 .. Rue Saksi, (intérieur 6) ques pour l'Italie et la Hong~ .i L'Agence Anatoli~ apprend que e a mn, . . - e cW ;::!-' 
Président du Conseil M. CelAI Bayar a chargea la Norvège de l'orgamsation ~c1tBllieB1•os1t•Iu•••:11.,...œ.-::mlll!:::ac:m1a::::111:1111n-:. ~ M. A.Jim UJ rappelle dans le •Kur.un• 

FEUILLETDH DU BEY06LU Ho. ' 11
1========, 

G. d' Annunzio 

L'lllTRUS 
ROMAN TRADUIT DE L'ITALIEN 

'°'============Il Trad. par G. HERELLE \\===,,.. 
- Qua dis-tu, Juliana î 

PREMIERE PARTIE Elle ne répondit pas. 
- A quoi penses-tu, Juliana Y 

Va-t'en, va-t'en, Tullio ! Je l'en Elle ne répondit que par une con· 
prie éloigne-toi ! Tu reviendras traction de la bouche, dont elle fOU· 
qua~d je serai guérie. Si tu restes, lut faire un sourire ; mais ella n'y 
tu finiras par me prendre en haine. réussit pas. 
Je suis odieuse ainsi, je suis od1eu- Je crus comprendre. El un flot tu-
se.. Ne me regarde pas! multueux de regret de tendresse et 

Èt les sanglots la suffoquèrent. /de pitié m'~ssaillit. J'aurais tou~ d~n­
Dans la même journée, quelques heu- né pour qu à cet matant elle put l!re 
ree plus tard, tandis qu~ je me te- dans mon ilme, po~r qu'elle pût y ~b­
nais silencieux auprès delle parce ' server dans sa plémtude mon émot.100 
que je croyais qu'elle allait s'assou- inexpri"Jlable et par conséquent vam~. 
pir, elle laissa échapper ces ~aroles « Pardon ! pardon! D1.s-mo1 oe 9ue Je 
obscures, prononcées avec 1 accent. dois faire pour ob~enH' de. toi mon 
étrange de quelqu'un qui parle en \pardon, pour t~ faire oublier. toute~ 
songe : . les choses mauvaiaea... J~ rev1eudra1 

_ Ah ! si vraiment je l'avais fait ! l ~ loi, je serai tout à toi, p~ur tou-
L idée était bonne... 1ours. C'est loi, toi seule que J a1 vrai-• . 

ment aimée ; tu es le seul amour de larmes dans les yPux, et je le~ buvais quent retou1· des mêmes mouvements 
ma vie. Sans cesse mon âme se tourne en tremblant. - Sainte ! Sainte ! - confu8 de reµentir, d'intentions et de 
vora toi, et te cherche. et te regrette. Rappelle-toi. Quand tu te lèveras, sanies vagues, je n'osai point parler. 
Je te le jure ; loin de toi je n'ai ja· quand tu entreras en convalescence, «Pour revenir à elle, il te faudrait 
mais éprouvé de joie sincère, je n'ai nous irons là·bas, nous retournerons abandonner ces choses où tu te com­
jamais eu un moment de complet ou- aux Lilas. Tu seras encore un peu plais, cette femme qui te corrompt. 
bli. Jamais, jamais, je te le jure! Toi faible maie tu te sentiras si bien! En auras·IU la force? » Je me répon· 
seul au monde, tu as la bonté et la Et m~i, je retrouverai ma gaiet~ de nais à moi-même : cQui sait?• Et 
dnnceur. Tu es la meilleure et la jadis, et je te ferai sourire, Je te j'attendais de jour en jour cette f?rce 
plus douce créature que j'aie jamais ferai rire. Toi tu r~trouveraH tes qui :10 venait pas, j'attendais de JO~r 
rêvée ; tu es !'Unique ! Et j'ai pu beaux éclats de rire ql\i me rafraî- e1, jour un événement, sans savoir 
t'offenser, j'ai pu te faire souffrir, j'ai ohissaie_u~ le m1mr, tu., ret~ouve ras loquol, qui fût capable de prov?quo.r 
pn tu faire penoer à la mort comme tes délicieux airs de ft.IetL eL tu m1 résolution, de me la rendre 10év1-
à une chose désirable ! ôh ! toi, tu porteras encore su~ tes épaules cette table. Jo m'attardais à imaginer, à 
ms pardonneras; mais moi, je neltresse q_u1 me pla1sa11 tant. Nous 11• •er notre vie nouvelle, la .lente re­
pourrai jamais me pardonner. sommes 1eunes. Nous pourrons, 81 1 f ~ ."·ou de notre amou1· lég1t1me, la 

Toi, tu oublieras ; mais moi, je tu veux, recon9uér1r 1~ bonlrnur. l ,a•" ur étrauge de certaines sensa­
n')ublierai point. Toujours il me No.us vivrons, ?ut, no~s v1vro.ns .... 1 tio 11s rénovées. «N:>us iriona .donc là: 
s~mblera que je suis indigne, et le dé· Voilà co:nme 1e parlais rntérieure- ! ba 8, aux Lilas, dans la maison . qui 
vonement de toute ma vie ne me sem· meut ; mais les mots ne sorta~ent' cou serve nos plus beaux souvemrs ; 
blera pas une sufliaaate réparation. point de m~s lènes. J'avais beau et~e ot nous y serious seuls, te.ut seuls, 
Dorénavant, comme autrefois, tu ém~ et avoir les yeux . hu1111~es, Je pllrce que Marie et NathalIA. reste. 
seras ma maîtres;,i, mon amie, ma savais que cette émotion était pas. raient avec mn mère à la Baduta. Et 
eœur ; comme autrefois tu seras ma sagère, que ces pr.ome~seA étaient la saison serait tiède, o.t la convales­
gardienne ,et ma couseillè•e. Je te t.rompeuses. Je sa.vais au-'1 que ,Ju- Cbole s'appuierait l?UJOUrs à mo~ 
dirai tout, je te révélerai tout. Tu hane;ne se ferait point 1llns1011 et qu eBe bras, dans ces senl!~rs connus ou 
aeras mon âme. Et tu gu6riras. Moi, me répondraiL par ce faible ~our.1,re chacun de nos pas réve1llera1t un sou-
moi, je te guérirai. sans confiance, que d'autres fois, J a· vonit. 

Tu verras de quelles Lendresses vais .déjà ~urpri.s sur ses !ù•res._ Ce (à suivre) 

Les Musées 
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Must!es des Antibuités, Tch111ili /(IO 

Musée de l'Ancien Orien! 
111

,,l'J 
ou ver ts tous les jours, sauf la 
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de 10 à r7 h. Les vendrddis dJ 
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00 
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Musee du palais àe TopkaP011 

et le Trésor: 11 
ouverts tous les jours d e 13 {J 11r!5 
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Musée des arts turcs et musul/11,i 

ti Suleymanié : 011er 

ouvert tous les jours sauf Ies
3 1~,1·1 11 

Les vendredis à partir de 1 
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Musée de Yédi-Koulé : ! ,/ 
ouvert tous les jours de 10 

Prix d'entrée Pts ro 
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Nusee de l'Armee (!>at11te ,J• je serai capable pour te gu érir ... Ah·! 1 sourire s1gmla1t : <~Oui,. 1e, sais tu 
déjà tu les connais. Souvie 11s.toi, ee bou et tu voudrais ~épargner _des 
souviens-toi! Alors aussi tu as ~té souff~ances; m11s tu n es pas maitre 
malade, eL tu n'a pas voulu d'autre de toi, .tu ,ne p_aux résister au.x fata­
médecin que moi, et je n'ai quitté ton lttés qui . 1 en,Lra1~ent. Pourquoi veux­
chevet ni le jour ni la .nuit. Et tu di· j tu que 1e m dlus1onn~ '? • 

Sahibi : O. PRIMI ouvert tous les jours, sauf !ail 
IJ13 

saie: - Toujours Juhane « s'en sou- Je ne die rien, ce 1our-là; et, les 
viendra '" toujours ! El tu avais des I jours qui suivirent, malgré le fré-

Umumi Ne~riyat MüdürU : 1 de 10 à 17 h~~es 
Dr. Abdül Vehe!J BERKEN Nusée de la Narine Ildf~'1 

Bereket .lade ,'/L> 31.:n " Harti ve Sk louvert tous les jours,sauf les '
0

,1, 
Telefon 4023b de 10 à u heLIN> ;it d1 2 à ( · 
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